12° Année - N° 29 Le N° 1 fr. 50 : par poste : 1 fr. 65 22 Juillet 1922 


0000000000000000000000000000000000000000 


0C0O000000000000 
TION 28.B*S'Denis.Paris 


géoacTION X ADMINISTRA 


"IMPRIMERIE 


{ Pirection : ns 
Pprime : NORD 
Lie : 56.33 


Les OPÉRATEURS les plus qualifiés 
vous diront que 


LA NÉGATIVE “AG FA” 


(signée sur les TTC Eee leu tordnl 


EST SANS RIVALE 


EXIGEZ de votre imprimeur 


LA POSITIVE ‘AG FA” 


TT tan ee ee Darae UR sur les bords) 


C'est une Positive DE QUALITÉ 


Charles JOURJON 


95, Faubourg Saint-Honoré, 95 
Paris (8) 4 Tél. : Élysées 37-22 


LAURE 


+ 
DRE - € 2 Oo 


WILLIAM FOX présente 


Lundi 24 duillet 1922, à 2 heures (RedeChanesée) du Palais de la Mutualité 
325, Rue Saint-Martin 


UM dans 


A OL RARE UE DA 
SE MDN EAUTE LT xl dl 
1% 


RCEUT e dr Nul 


4 SABORDEURS ! # 


Drame de la Mer (environ 1.700 mètres. — 1 affiche 120/160 ; Jeux de 10 photos 18/24 


SUNSHINE COMÉDIE ® PANORAMIQUE 


SYSTÈME DU D' DUJARAY Excursions aux GORGES du TARN 


Fantaisie burlesque (environ 600 mètres) 


1 affiche 120/160 ; Jeux de 10 photos 18/24 € (Environ 180 mètres) 
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Abis aux Amateurs... 


. non pas d'appartements à louer, quoique nous leur souhaïitions d’avoir un propriétaire 


aussi bienveillant que Monsieur Lebidois, mais à tous ceux qui goûtent l'esprit français. 


‘“ Monsieur Lebidois, propriétaire ” est le titre d’un film Gaumont vraiment réussi 
que vient de terminer M. Pierre COLOMBIER, le jeune metteur en scène dont le Lient 
s'affirme à chacune de ses œuvres. Cette comédie empreinte du plus spirituel humour 
comporte des scènes fort originales, ainsi que d'heureuses trouvailles dénotant une grande 
habileté. M. André LErAUR, surprenant de vérité, égaie délicieusement ce film ; M": Pierrette 
CaiLo est charmante et M. PIÉRADE plein d’entrain; MM. Sainr-Omer et GEORGE complètent 
cette excellente interprétation. 

A la rentrée, nous conseillons donc à tous les Directeurs de s’attirer les bonnes 


grâces de 


M. Lebidois, propriétaire 
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Directeur CH. LE FRAPER 


TELEPHONE 


Rédaction et Administration : 
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Direction : NORD 56-33 


AINSI SOIT-IL ! 


Par Charles Le FRAPER 


Ne soyons pas plus royalistes que le Roi... À quoi 
bon ? Depuis des mois je m'ingénie à démontrer aux 
lecteurs du Courrier que les taxes payées par le spec- 
tacle cinématographique nous réduisent à la famine. 
Cent fois je l'ai répété ou écrit. autant en emporte 
le vent! 

Deux années après le vote de la loi qui nous frappe, 
les survivants de notre corporation en sont encore à 
étudier la question. 

Leur réunion du 6 juillet, au Concert Mayol, fut 
tellement grotesque qu’il est à peu près impossible, 
sans manquer aux règles les plus élémentaires de la 
courtoisie, d’en rendre compte et de qualifier les orga- 
nisateurs comme ils le méritent. 

Mais à part quelques assistants trop clairsemés, 
malheureusement, la masse bélante du troupeau sortit 
de cette réunion positivement enchantée, en proclamant 
avec enthousiasme l’accord complet de tous, patrons et 
ouvriers. 

Je me suis demandé à l’époque pour quelles raisons 
l'industrie du cinéma s'était, en vue de cette manifestation, 
solidarisée avec le théâtre et le music-hall qui sont 
infiniment plus favorisés. 

Je me demande aujourd'hui pour quelles raisons 


les organisateurs ont fait appel au & personnel » dont 
les intérêts sont, en la circonstance, contraires aux leurs. 
Il s’agit, pour le personnel, de toucher des émoluments, 
d'en toucher le plus possible et le plus longtemps 
possible. C’est tout. 

Comment peut-on admettre, sérieusement que ces gens- 
là vont voter la fermeture des salles et briser ainsi leur 
gagne-pain. Peu importe, ils ont pris position dans la 
discussion et réussi, avec l’appoint des théâtres, music- 
halls et autres, à imposer leur volonté aux représentants 
des directeurs de spectacle cinématographique (les seuls 
intéressés) et à faire voter un ordre du jour ridicule qui 
remet à une époque lointaine, éminemment défavorable, 
la réalisation de la fameuse sanction dont nous parlons 
depuis deux ans et que nous ne prenons jamais. 

Mais je le repète, à part les directeurs qui chaque 
semaine déposent leur bilan, tous les autres se décla- 
rent satisfaits. Ils ne s’apercevront du danger qu’au 
moment précis ou le spectre de la faillite, surgissant du 
cinéma d’en face, se présentera à leurs guichets. 

Ah! ces gens-là se soucient bien peu de ce qui se passe 
autour d'eux Tout ce qui ne les atteint pas directe- 
ment, n'existe pas. Et c’est ainsi que des peuples ont 
pu s’exterminer, parce que chaque combattant qui partait 


6 LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


au front s’imaginait que le reste de l’armée serait peut- 
être anéanti, mais que rien ne l’atteindrait personnelle- 
ment. Et c'est pour cela que plus de dix millions de 
soldats sont tombés pendant la campagne sur tous les 
champs de bataille du monde. 

Quand on pense que si tous ces hommes avaient 
réfléchi un dixième de seconde, jamais nous n’aurions 
eu la guerre. 

La bataille économique nous met sous les yeux les 
mêmes exemples. C’est parce que chaque individu ne 
vit que pour soi-même, qu'il est aussi faible devant la 
force du pouvoir et qu'il restera toujours impuissant. 

Ah ! nos parlementaires ne sont pas inquiets. Ils 
connaissent l'âme des gens qu'ils gouvernent, et ils 
savent bien qu’ils paieront jusqu’à leur dernier centime 
plutôt que de se mettre d'accord entre eux, pour 
prendre une décision énergique et l’exécuter. 

Ainsi soit-il ! 


Charles LE FRAPER. 
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Contre les taxes 


Le Syndicat des Directeurs de Spectacles de la 
ville d'Agen s’est réuni en assemblée générale 
extraordinaire, le 4 juillet 1922, à son siège, 17, rue 
Garonne, sous la présidence de M. Jaffard, direc- 
teur de l’American-Cinéma. 

Après l'examen de toutes les questions profes- 
sionnelles à résoudre, le Président a fait un exposé 
de la situation lamentable dans laquelle se débat 
cette industrie d’origine française, en raison des 
taxes vraiment exorbitantes qui accablent l’ex- 
ploitation 


De nombreuses protestations se sont élevées 


de toutes parts, parmi les membres du Syndicat, 
qui manifestent énergiquement contre les taxes 
et surtaxes communales et autres, qui, pour la 
plupart, atteignent des sommes énormes et pro- 
duisent dans leurs caisses des déficits considéra- 


bles. C’est ainsi que l’un boucle sa saison avec | 


quinze mille francs de déficit, l’autre trente mille, 


sans Compter ceux qui sont réduits à la faillite ou 


à tout autre situation plus ou moins critique. 
L'assemblée à été unanime à réclamer une 
démarche immédiate auprès de la nouvelle muni- 


M. MAXIME LA TOUR 


à l'honneur de faire savoir à Messieurs les 
Éditeurs et Metteurs en scène à la recherche 
d’un scénario, que son roman populaire 


ROSE FAUVETTE 


en cours depublication dans le Petit Journal, 
a été écrit en vue d'une adaptation en une, 
deux ou quatre époques. 

Filmée dès maintenant, cette adaptation 
profiterait de la publicité faite au roman 
par sa publication dans un des grands 
quotidiens de Paris. 


NOTA. — Pour acquérir le droit d'adaptation de Rose 
Fauvette, s'adresser à M, Marcel Ballot, agent général de la 
société des auteurs et compositeurs dramatiques, 12, rue Henner. 


A 


cipalité, et l’ordre du jour suivant a été voté par 
acclamations unanimes : 

1° L'application du principe de l'égalité de tous 
les citoyens devant l'impôt, protestant contre tou- 
tes les taxes exceptionnelles frappant le spectacle, 
et en particulier la taxe municipale et le droit 
des pauvres, qui rend la charité obligatoire pour 


une seule catégorie de citoyens, alors qu’elle doit 


être supportée par tous. Par conséquent, suppres- 
sion de la taxe municipale, taxe spécialement 
imposée aux directeurs de spectacle; 

2° Abandon des sommes dues, par la faute de 
l’ancienne municipalité ; 

3° Que le paiement du droit des pauvres soit 
effectué entre les mains de l’agent de service, 
après séance. 

L'assemblée a ensuite émis le vœu que la nou- 
velle municipalité ait à cœur de faciliter, à l'avenir, 
la tâche de ceux qui organisent le spectacle à 
Agen, tant nécessaire et tant apprécié du public, 
en supprimant les absurdes et illégales taxes 
municipales votées par sa devanciére de triste 
mémoire. 

Elle décide, en outre, que si le régime de ces 
taxes n’était pas modifié dans le sens de la justice, 
les établissements de spectacles se verraient 
obligés, à leur grand regret, de recourir à une 
fermeture générale immédiate, préparée par une 
réunion qui aurait lieu incessamment et à laquelle 
seront convoqués tous les Directeurs de Spectacles 
du département. 


Le Président, L. JAFFARD. 
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PRÉSENTATION SPÉCIALE 
SALLE MARIVAUX, 13, Bd des Italiens 
SAMEDI le 29 JUILLET 1922, à 9 heures 45 


WILLIAM FOX présente 


André NOX, Jennie MERIS, Ch. de ROCHEFORT et Henri BAUDIN 


L'HOMME QUI PLEURE 


de Louis D'HÉE 
Paris Film Production Hors Série 


DUDULE (Clyde Cook) 


DUDULE MARIN 


Hors Série Comique 


EILEEN PERCY 


OH! LES HOMMES ! 


Comédie Vaudeville 


Fox FILM LOCATION, 21, Rue Fontaine, Paris (9°) +auoan Ne eue 
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METTEURS-EN-SCÈNE, ÉDITEURS 


Faites titrer vos films par les 


ATELIERS FANTASIA 


TYPOGRAPHIE & DÉCORATION 


ordonnées par le peintre-graveur 


LUCIEN BOUCHER 


TOUTES LES APPLICATIONS DE LA 

PEINTURE AU CINÉMA - EXÉCUTION 

O'ŒUVRES ORIGINALES ANIMÉES 
a 


PIERRE ATRAS, Directeur 
PARIS=13, IS RUE PIAT, PARIS (261) 
TÉL. ROQUETTE : 22-68. 
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Le ‘“ Courrier ”” à Marseille 


res ee 
SUR L'ECRAN 


En dépit d’un public clairsemé, comme cela se produit 
fatalement pendantla saison d'été, les derniers programmes 
de nos établissements furent des plus variés et des plus 
intéressants (nouveautés ou rééditions) ainsi que l’on peut 
en juger par la nomenclature suivante : 

Comiques : Charlot soldat, Le crime du Bouif, La résur- 
rection du Bouif. 

Comédies: l'Américain, Douglas au pays des mosquées. 

Aventures : En mission au pays des fauves. 

Mélodrames : La Baillonnée, La l’orteuse de pain. 

Drames : La Marque infime, La Danse de la Mort, La 
Comtesse Sarah, Tempêtes, l’'admirable Lys Brisé, de 
Griffith. 


HORS DE L'ECRAN 


Une délégation des moyens et petits exploitants, pré- 
sentée par M. Milliard, a été reçue en audience, le 23 juin, 
à la mairie, par M. l’adjoint Massias. M. Milliard a exposé 
les doléances de ce groupement et demandé la suppression 


de la taxe municipale de 3 0/0. M. Massias répondit que 
cette suppression était actuellement impossible, en raison 
de l’état du budget municipal. Des propositions sédentaires 
ont alors été faites par les exploitants, basées sur le projet 
de loi Taurines : 

De o à 3.000 fr (recette mensuelle), pas de taxe munici- 
pale ; 

De 3 oo1 à 10.000 fr. (recette mensuelle), 1 0/0. 

De 10 001 à 20.000 fr. (recette mensuelle), 2 0/0. 

De 20 001 et au dessus (recette mensuelle), 3 0/0. 

Il est à souhaiter que notre municipalité accepte ces 
chiffres qui permettraient aux moyens et petits exploitants 
marseillais d'attendre le vote du projet Taurines, en faveur 
duquel l’Association vient d'adresser une lettre aux séna- 
teurs et députés des Bouches-du-Rhône. 


Ainsi que nous l’avions annoncé, M. Feuillade a tourné, 
à la fin du mois de juin écoulé, au large de Marseille, à 
l'ile de Riou. les dernières scènes du Fils du Flibustier, 
représentant un combat naval entre corsaires et pirates; 
une Scène à également été prise au Vieux-Port, devant 
l'Hôtel de Ville. 

À l'excellent réalisateur et aux parfaits protagonistes de 
ce beau film, nous souhaitons encore une fois un succès 
complet auprès du public, souhaits sans doute superflus, 
car ce succès est d'ores et déjà assuré. 


ROUMAIN ET MARSEILLAIS 


Petit écho relevé dans L'Echo de Paris, qui met en scène 
de façon fort plaisante et innocente notre sévère cardinal 
de Richelieu, des Trois Mousquetaires. 

M. de Max, l'excellent sociétaire de la Comédie Fran- 
çaise, raconte volontiers — et il en rit tout le premier — 
la petite mésaventure qui lui est advenue l’autre jour, 

En compagnie d’autres comédiens du Théâtre-Français, 
M. de Max devait donner une représentation dans les jar- 
dins de l'Exposition Coloniale de Marseille. En attendant 
l'heure de la représentation, M. de Max voulut visiter 
l'Exposition. Il se présenta à la porte et dit, de sa célèbre 
VOIX : 

— Puis-je entrer? Je fais partie de la troupe de la Comé- 
die-Française. 

Mais le gardien sourit et déclara : 

— Vous, du Théâtre-Français? avec cetaccent! à d’autres... 

Et il refusa l’entrée. 

GEORGES Vian. 


ROBERT JULIAT 


24, RUE DE TRÉVISE, PARIS (9) 
Téléph. : Bergère 38-36 


LE MEILLEUR DES APPAREILS DE PROJECTION 


“LE VERDUN 7” 


Poste complet dernier modèle 1922 


Go :: Poste Portatif pour l'Enseignement et la Petite Exploitation 


INSTALLATION DE SALLES — 


ENTRETIEN DE CABINES — 


LOCATION 
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FAUTEUILS 4° CHAISES 4° STRAPONTINS Æ DÉCORS 
Directeurs !.. Baisse de Prix Formidable 


Pour vos FAUTEUILS et l'aménagement complet de vos 
Salles de Spectacles adressez-vous directement à la 


GRANDE MANUFACTURE DE. SIÈGES 


(France) DE BILLANCOURT (Étranger) 
4, Rue Traversière, 4, à BILLANCOURT (Seine) 


Métro jusqu'à Auteuil, et Tramways jusqu'à Pont Billancourt 


Ne traitez rien sans voir nos 60 MODÈLES. nombreuses références, 
concurrence impossible, et notez bien : nous rembourserons le voyage 
d'un parcours ne dépassant pas 500 k. aller-retour par chemin de fer à 
tout client traitant affaire dépassant cing mille francs. 
FAUTEUILS depuis 8 francs 50 —  STRAPONTINS depuis 10 francs 
CHAISES DE LOGES velours 32 francs 
TOUS NOS FAUTEUILS SONT GARANTIS SUR FACTURE 
Nous rendre visite c'est traiter avec nous. POURQUOI ? 
Parce que du plus simple au plus riche à qualité égale ils sont 
50 POUR CENT LES MOINS CHERS 
# Choix considérable de décors pour scène # 
Salons €” Rustiquess °° Parc Æ° Forêts {Anciens et Modernes 
DEPUIS 800 francs le décor complet 
Toiles de fond en tous genres depuis 200 francs 


NOTA. — Il est consenti un rabais sur grande quantité. Délais de livraison : pour mille sièges, deux jours. 
M Immense production - Trois Grandes Usines près Paris # 


Velours - Moleskine - Passementerie - Toile à décors - Rideaux Réclame - Billards 
Gomptoits en étain - Tables en marbre - Glacières - Mitoiterie - Cloisons sébaratives 
de Gafé - Chaises en bois courbé - Harpieiie - Châssis pouf décors - Menuisetie d'Art 
Renseignements : Service Technique Téléphone : AUTEUIL 06-36 
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LES BEAUX FILMS 


LIL 21 22 LAS LE LE 21 2 


LA FEMME DE NULLE PART 


Présenté le 12 juillet à 3 heures, par le Cosmograph, au Colisée 


Le mistral, un mistral terrible souffla pendant 
la réalisation des scènes les plus importantes de 
La Femme de nulle part, de Louis Delluc. Et 
tant. qu'il est l'âme même du film. 

Les personnages sont, en effet, tous secouës par 
des rafales intérieures. Et la nature qui s’est mise 
à l'image de leurs âmes, augmente encore cette 


touch 


ÈVE FRANCIS 
dans La Femme de nulle part. 


impression de fièvre, d'anxiété et d'angoisse que 
leurs yeux seuls peuvent traduire. 

Louis Delluc est un homme de cinéma. Il vit 
— si j'ose dire — cinématographiquement. Les 
romans même qu'il écrivit — je pense à cet admi- 
rable Train sans yeux — sont des espèces de 
films. Il a, au plus haut point, le génie cinémato- 
graphique qui est, le plus souvent, dans la science 


du détail. Il le prouva récemment quand il tourna 
Fiévre, film incomplet et de réalisation impar- 
faite. Mais il n’a vraiment donné sa mesure qu'avec 
La Femme de nulle part. Ce film a remporté, lors 
de la présentation, un véritable triomphe. 

Je ne voudrais pas faire à Louis Delluc l’injure 
de raconter son film autrement que sous la forme 
d'un scénario, d’une suite d'images. C’est si visi- 
blement un grand film — mais un film surtout — 
cette lamentable et admirable Femme de nulle 
part. 

PT 

Une maison dans la campagne italienne, non 
loin de Gênes. Un mari soucieux.Une jeune femme, 
blonde et jolie qui, l'esprit absent songe à quel- 
que chose, ou à quelqu'un... Le mari doit partir : 
un ami qui s'embarque... une affaire. Il embrasse 
sa femme qui se recule avec froideur..… Un jeune 
homme qui se cache, d’ailleurs maladroitement, 
saute dans le jardin, apporte une lettre, repart... 
Et soudain une femme grande, âgée, flétrie, mais 
qui dut être si belle... arrive. « Vous ne me con- 
naissez pas, dit-elle au mari respectueux et inat- 
tentif; mais j'ai vécu autrefois ici... On a dû vous 
parler de moi. une parente... Vous connaissez 
mon histoire. Je voudrais revivre quelques mi- 
nutes ici, mes souvenirs...» Le mari, peu soucieux 
de troubler cette rêverie, part. 

Et la femme revit son passé, un triste passé trop 
semblable à tant d'autres. Elle aimait, elle est 
partie avec son amant qui l’a tôt trahie.. 

Et, parallèlement à son rêve, la même histoire 
recommence. La jeune femme blonde va au rendez- 
vous d'amour. Et la vieille inconnue, qui a tout 
surpris de lui dire: « Voyez ma vie. ne partez 
pas! » À quoi l’autre répond : 

— Oui... mais vous, vous êtes partie... 

— Je n'avais pas d'enfant. Vous n'avez pas le 
droit, vous qui en avez un, d’être plus femme que 
mère. 

La jeune femme se laisse convaincre. Elle va 
dire à son amant qu'elle ne le suivra pas. Celui-ci. 
fou de désespoir, déclare qu’il va se tuer. L’incon- 
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Les plus beaux Films FRANÇAIS 


sont édités par 


PATHÉ CONSORTIUM CINEMA 


LL LL EL TEE TES 


L'ÉCUYÈRE 


Un très beau Film de Léonce PERRET 
tiré du célèbre Roman de M. Paul BOURGET, de l'Académie Française 
; Interprété par 
Ml: Gladys JENNINGS, FABER de la Comédie Française, DEVIGNE, V. PETIT et M€ Marcya CAPRI 
MM. ANGELO, Albert MAYER, MAUPAIN et M. Henry HOURY 


DIAMANT NOIR 


d'après l'Œuvre célèbre de Jean AICARD, de l'Académie aie 
Adapté et mis en scène par M. A. HUGON (Film À. HUGON) 
> Magnifiquement interprété par 
MM. Henry KRAUSS, Armand BERNARD, FRESNAY et M. Romuald JOUB 
Mmes Claude MERELLE =: Ginette MADDY 


© © © EN DEUX ÉPOQUES © © © 


lo 


ei er SE On ed einem min 


TRIPLEPATTE 


d'après la célèbre comédie de TRISTAN BERNARD et André GODFERNAUX 
Mise en scène de M. Raymond TRISTAN BERNARD 
. Interprété par 


i DEBAIN, PALAU, Milles Edith JEHANNE, J. LOURCY 
NUMES Mme HANAR 
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L” ABSOLUTION 


Comédie RNabAue -:- Mise en scène de M. Jean KEMM 


L'Affaire du Cirque Bellini 


Grand Film dramatique, à “ Clous ” sensationnels 
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Un Film passionnant de M. René LE PRINCE : 


ÊTRE OU NE PAS ÊTRE 


Interprété par M. Léon MATHOT 
Me Renée SYLVAIRE -:- M. RIEFFLER -:- La petite Régine DUMIEN, etc. 


(Tourné@à Toulon, à Bizerte à bord de sous-marins, et dans le Sud-Tunisien) 


Le F ilon du Bouif 


a de la FOUCHARDIÈRE -:- [Mise en scène de M. OSMOND 
Avec l'inénarrabl® TR AMEL, dans le”rôle desBicard, dEMPLE Bot 


L’'ARLÉSIENNE 


d'après l'Œuvre immortelle d'Alphonse DAUDET -:- Mise en scène d'André ANTOINE 


Interprètée par : Miles FABRIS (L'Arlésienne), DELIAC 
Mue JALABERT et Mme Lucienne BRÉVAL, dans le rôle de Rose Mamuï 
MM. DE GRAVONNE, DE ROCHEFORT, JACQUINET, MALAVIER, BATRÉAUT, Petit FLEURY 
et M. RAVET, dans le rôle de Balthazar 


(Société d’Editions Cinématographiques) 


Les deux Pigeons 


. Film de M. André HUGON, interprété par : 


+ Armand BERNARD ME Germaine FONTANNES 
M. MAUPAIN Melle BENDER 


NUIT deCARNAVAL 


Mise en scène de M. TOURJANSKY -:- Production ERMOLIEFF-CINÉMA 
Interprété par|/: Mn° LISSENKO, MM. RIMSKY, COLLINE, OLIVIER 


JEAN D’AGRÈVE | 


d'après le célèbre Roman de Melchior de VOGUÉ, de l'Académie Française 
Scénario de M. Claude BALYNE, de la Société des Poèles Français 
Adapté à l'Écran par M. René LE PRINCE 


Interprete par : M. Léon MATHOT et M°° Nathalie KOVANKO 


LE SANG D'ALLAH 


l Un Film sensationnel de LUITZ-MORAT 
(Scénario de MM. LUITZ-MORAT et A. VERCOURT) 


‘Tourné au Maroc avec une immense figuration indigène : 
18.000 hommes, 5.000 cavaliers, 3.000 chameaux, etc. 
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Interprété par la Grande Vedette Roumaine 

* Florica ALEXANDRESCO 
M. Henri ROLEAN, Baron SAN-GIORGIO 
Melle Marthe VINOT et M. Gaston MODOT 


‘ ë | @ | 
Le Mauvais Garçon 
Film réalisé par H. DIAMANT-BERGER, d'après une pièce de M. Jacques DEVAL 


Avec l'inimitable fantaisiste Maurice CHEVALIER 
MM. De GUINGAND, JOFFRE, MARTINELLY, PRÉ Fils, STACQUET et M. DE MAX, de la Comédie F°® 
Mmes Marguerite MORENO, Denise LEGEAY, M. GUÉREAU, la Danseuse JASMIME et NINA MYRAL 


La Mare au Diable : 


d'après le célèbre Roman de George SAND 
Adapté à l'Ecran par M. Pierre CARON 


Interprété par : M. David EVREMOND et Mi: Gladys ROLLAND 


Notre-Dame d'Amour : 


d’après l’œuvre célèbre de Jean AICARD, de l'Académie Française 
Adapté et mis en scène par M. André HUGON (Films À. HUGON) 


MM. De ROCHEFORT Mmes. Claude MÉRELLE 
et Jean TOULOUT et Irène SABELLE 


CE PAUVRE CHÉRI\ 


Film de M. Jean KEMM 
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etc. etc... 
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ET TT 


Les Meilleurs Comiques 


Charlie Chaplin 


dans Deux Films inédits 


' 


Harold Lioyd 


dans une nouvelle série, sensationnelle, de Comédies en 2 et 3 parties 


À rmand Bernard 
THE PL ANCHET =" 


dans une [série de Films, mis en scène par R. TRISTAN-BERNARD 


Chalumeau 
dans une suite de Films de la plus amusante fantaisie 


etc. % etc. 


. LES PROCHAINS FILMS EN ÉPISODES 


PATHÉ CONSORTUM ŒNEMA 


LE Episode. le SI | OCTOBRE 


mm Rouletabille 
chez les Bohémiens 


Ciné-Roman en 10 Liane de M. Gaston LEROUX 
Mie: tn de M. FESCOURT 
Direction rtis stique de M. Louis NALPAS 


interprété par 
M. De GRAVONNE et M. Romuald JOUBÉ 
J. HAMMAM — DEHELLY 
Mrs TALBA - Edith JEHANNE - STEYAERT 


Publié dans 


aan LE MATIN sum 
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VINGT ANS APRES 


d’après Alexandre DUMAS Père et À. MAQUET 
Réalisé à l’Écran, en 10 chapitres, par M. H. DIAMANT- BERGER 


Un Film grandiose, appelé au même triomphe que 


LES TROIS MOUSQUETAIRES 


et dans lequel le Public retrouvera avec enthousiasme ses héros favoris : 


D'ARTAGNAN, ATHOS, PORTHON, ARAMIS, PLANCHET 


etc. etc. 
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Pour le début de MARS 1923 


PS BLONDE 


ce Roman de M. Arthur BERNÈDE 
Publié dans 


: Le Petit Parisien 


Ges Trois Séries Sensalionnelles 


appuyées par une .Publicité Formidable 
et par l'énorme puissance de diffusion 
de la Grande Presse Quotidienne 
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vous assureront pour la Saison 1922-1923 


une suite ininterrompue 
de magnifiques Recettes 
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Pour le début de le 
SAISON 1922-1923 


PATHÉ CONSORTIUM 
Les CI N É M A PDP ER De NES 
vous offre une suite de 


TILL LLLLIELLI ET CLEO EE 


LL TON I 


ressens è 


ET , à 
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MAVIOD VW 


urgit alors. Elle a réfléchi toute la nuit à 
cette aventure. 

— Partez, dit-elle, l'amour... on souffre... oui, 
mais on vit. C'est une torture et un délice... 
partez... 

La jeune femme s’en va. Son petit enfant la suit, 
mais elle n'entend pas ses cris. Mais il tombe et 
crie plus fort en pleurant. L'instinct maternel est 
plus fort que l'amour... Elle le prend dans ses 
bras. Le mari arrive. 

— Tu allais partir? 

— Oui... protège-moi... garde-moi... 

La pauvre femme flétrie s’en va, épave, femme 
de nulle part... de nulle part. Et le jeune homme 


qui attend encore, allume une nouvelle cigarette. 


* 
LE) 


Eve Francis est la Femme de nulle part. Elle 
porte dans son regard toutes les nuances, tous les 
désespoirs. De trop se souvenir, elle a vécu plu- 
sieurs fois sa vie. C’est, sans doute, pourquoi ses 
traits sont fatigués et son visage flétri, et pour- 
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quoi elle paraît plus vieille encore. Il a fallu à 
Eve Francis, un cruel courage pour marquer ainsi 
ses lèvres au coin de la souffrance et du désespoir 
sans dictame. 

Elle aime cette douleur qui la brise. Elle s'y 
complaît.. Eve Francis sait seule extérioriser les : 
multiples sentiments par le seul regard. C'est la 
plus grande des actrices françaises. 

Roger Karl puissant, simple et sobre, André 
Daven séduisant, élégant, qui est le modèle des 
jeunes premiers de la nouvelle école, sportif et 
bien découplé. Michel Duran, d’une élégance 
désuète, mais incomparablement vivant, svelte 
et naturel... Noëmi Scize, simple, modeste et ten- 
dre, dans un rôle épisodique, et Gine Avril qu’on 
souhaiterait plus nerveuse, mais qui est char- 
mante et gracieuse, forment une distribution écla- 
tante. 

La Femme de nulle part, de Louis Dellue, est 
un chef-d'œuvre. 

MARCEL ACHARD. 


LE FILS DE FLIBOSTIER 


Présenté au Gaumont Palace, le 11 juillet, par les Etablissements Gaumont. 


C'est une ancienne chanson de mer qu'aimaient 
à chanter les Frères de la Côte et que les vieux 
Bretons fredonnent encore le soir devant la 
grande bleue à leurs petits gars, tout en leur 
narrant les aventures de Morgan, qui fut un 
grand pirate; de Jean Bart qui restera le plus 
grand de tous les corsaires,et du capitaine Silver, 
le plus illustre de tous les flibustiers. 


Ils étaient quinze matelots 
Sur le coffre du mort 

Quinze loups, quinze malelots 
Yo-ho-hol... Yo-ho-hol.…. 
Qui voulaient la bouteille..: 


J'entendais chanter en moi les obscures paroles 
tandis que le film de Louis Feuillade déroulait la 
sombre et magnifique histoire d’Yyvesle Paimpo:- 
lais, frère de Morgan et de Silver, d'Yves le 
Paimpolais le Flibustier. 


* 
“ 


Tous les jeunes garçons du monde ont rêvé de 
la Flibuste et du temps lointain où, après avoir 
pillé des navires durant toute sa vie, on était 
un jour (couronnement suprême d’une carrière 


bien remplie) magnifiquement pendu à la plus 
haute vergue d'un trois-mâts. Tous les jeunes 
garçons ont rêvé de l’île de la Tortue et de ses 
habitants, les inabordables Frères de la Côte, et 
tous ont envié leur destinée traquée, sublime et 
infàmante. 


Ils étaient quinze matelots 
Yo-ho-hol... Yo-ho-hol.. 


Les boucaniers, les fiers boucaniers qui por- 
taient sur leurs visages hâlés toutes les traces de 
leur vie de misère glorieuse ont fait l'envie 
des sages petits écoliers de Janson-de-Sailly, 
d'Ostende ou d'Oxford. 

Paul Cartoux le sait bien qui va nous en conter 
les audaces, d’une plume spirituelle et légère. 

Et Feuillade le sait bien aussi qui a ressuscité 
pour nous la merveilleuse épopée. Feuillade le sait 
bien, qui, avec un art inattendu et une débauche 
d'images qui sont autant d'illustrations merveil- 
leuses pour un livre d'aventures, nous a rendu la 
vie courte et tragique d'Yves le Paimpolais : 

Yves le Paimpolais, prisonnier sur un galion 
espagnol, s’est enfui à la nage. Des corsaires 


l'ont repêché près de la côte. Or, Bertrande, une 
fille de Ploërmel, au doux sourire et aux beaux 
yeux se trouve parmi eux dont Yves s’éprend 
avec la même brusquerie qu’il met à se battre 
contre les Anglais ou les Espagnols. Une dispute 
éclate, sur un vague prétexte, entre Yves et le 
capitaine des corsaires. Un duel au sabre entraîne 
la mort du capitaine, et les flibustiers prennent 
Yves pour chef. 

— Mais il n’a pas de navire, dit quelqu'un. 

— Qu’'à cela ne tienne, répond le Paimpolais 
nous allons en prendre un. 

Un vaisseau espagnol est en vue. Yves et ses 
hommes montent à l’abordage, s’en rendent maï- 
tres et l'ayant baptisé le Sainte-Croix, ayant hissé 
le pavillon noir, ils voguent vers les Antilles, 
pour de nouvelles destinées. Bertrande part avec 
eux. Ils voguent. Mais la mer est déserte. Les 
prises sont rares. L'équipage murmure. Le Sainte- 
Croix fait route vers le cap, où une embuscade 
attend l'équipage. Les flibustiers se défendent 
jusqu’à la mort; car ils savent que point de quar- 
tier ne sera fait. 


De fait, ils trouvent tous la mort dans l’aven- 


ture et leurs corps se balancent tantôt au grand 
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mât, suivant la destinée des gentilhommes de 
fortune. 
Quinze loups, quinze matelots 
Yo-ho-hoT... Yo-ho-hol.… 


* 
# 


Ce sont lä les trois premiers épisodes. 11 y en a 
douze. Mais Louis Feuillade n’a présenté que les 
quatre premiers Le quatrième suffit à nous indi- 
quer que les flibustiers vont revivre au vingtième 
siècle, dans des âmes diminuées, sans panache, 
mais avec la même soif du lucre et les mêmes 
ambitions. 

Il est difficile de s'engager plus avant dans le 
parallèle que l’auteur voulut établir, car Louis 
Feuillade dut le pousser à fond et il est difficile 
de s’en apercevoir déjà au bout des 3.000 premiers 
mètres. 

L'interprétation est hors de pair dans laquelle 
Aimé Simon-Gérard, audacieux, svelte, fougueux 
et sobre, Sandra Milowanoff, délicate, candide et 
d'une joliesse si aristocratique, et Biscot l’hila- 
rant, le désopilant Biscot au premier plan, 
Hermann, Derigal et Charpentier, au second plan, 
contribuent à faire de ce film le meilleur roman- 
cinéma français présenté jusqu’à ce jour, 

M. ACHARD. 


CAUCHEMARS ET SUPERSTITIONS 


Présenté à la Salle Marivaux, le 18 juillet, par « United Artists ». 


Avez-vous lu la Clef des Songes ? C’est un livre 
humoristique de rare valeur qui, s’il ne donne pas 
la signification des songes, a du moins le mérite 
d’être écrit par un homme d'esprit qui s’est offert 
le malin plaisir de berner ses contemporains de 
façon divertissante. Croyez-vous aux oracles ? 
Etes-vous de ceux qui ne voyagent pas le ven- 
dredi, adoptent le chiffre 13 comme porte-bonheur, 
font collection de-fers à cheval, considèrent les 
prêtres comme mauvais augures et refusent de 
s'asseoir à table quand il y a treize couverts ? 
Etes-vous superstitieux ? en un mot. 

Si oui, vous devez voir Cauchemars et Supers- 
titions. Ce film vous démontrera avec infiniment 
d'humour, de quelle source inépuisable de plai- 
Santeries la superstition est la source... Si non, 
allez le voir quand même, car la fantaisie de Dou- 
glas Fairbanks s’y déploie sans contrainte, Dé- 
chaînée, elle amène des effets d'hilarité inopinés 
mais irrésistibles. 


Cauchemars et superstitions fait tenir en 1.800 
mètres, toutes les superstitions dont un homme 
peut être la victime mal résignée. 

Le film est à vrai dire, fait presque uniquement 
de cela. Il est facile de constater que le scénariste 
dut établir tout d’abord une liste des supersti- 
tions célèbres, en dégager le comique qui est pro- 
fond et établir, après coup, un scénario dont les 
péripéties soient faites entièrement des réflexes 
des dites superstitions. 

Bonny Brown est un bon jeune homme, rompu 
à tous les sports, plein de vie et d'énergie, qui 
préfère entrer par les fenêtres que par les portes 
des buildings et mène la vie d'insouciante oisiveté 
d'un garçon dont l'oncle a de la fortune. Or, 
depuis quelques jours, par un phénomène de sug- 
gestion(assez difficile à admettre d’ailleurs)Brown 
a perdu son bon sommeil sans rêves, son énergie 
farouche et sa joie de vivre. Il voit, dans d’épou- 
vantables cauchemars, passer des êtres fantas- 
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magoriques qui se lancent à sa poursuite. L'an- 
goisse des cauchemars est ici merveilleusement 
traduite — cette angoisse qui fait que le dormeur 
poursuivi ne peut faire que des mouvements lents, 
désespérément lents, alors qu’il lui faudrait toute 
sa vitesse. 

Le metteur en scène a merveilleusement utilisé 
le procédé du « ralenti » qui permet d'obtenir des 
effets irrésistibles. 

Bref, après mille avatars dont sa superstition 
est la cause, Brown doit disputer à un malhonnête 
homme le cœur et la main de la jeune fille qu'il 
aime. Son amour en péril le délivre de ses supers- 
titions. Il se lance à la recherche de la jeune fille, 
et, après une inondation dont tous deux sont vic- 
times voit enfin venir le moment où le ciel bénira 
leur union — et ceci sous les apparences d’un 
pasteur assis sur le clocher de son église que 
l'inondation à arraché et qui flotte au gré des 
courants. 


Douglas Fairbanks a accumulé autour de cette 
anecdote assez simple dans sa charmante invrai- 
semblance, les mille trésors d’une ingéniosité 
toujours en éveil et d’un sens parodique vraiment 
prodigieux. Le comique peut en paraître un peu 
américain, un peu exceptionnel, un peu trop ori- 
ginal ; il ne peut pas ne pas dérider le spectateur. 

L'anecdote est contée avec tant de belle humeur, 
d'entrain, avec un tel luxe éblouissant d'images, 
et dans un tel mouvement. Comment résister à 
une gaîté aussi débordante, surtout quand elle est 
de cette qualité ? 

Douglas Fairbanks mène le jeu, avec son incom- 
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Cette nouvelle série pour répondre 
à l'attente de nombreux Exploitants 


Adresse Télég. : HERMAGIS PARIS - Tél : GUTENBERG 41-98- 29, Rue du Louvre, PARIS 


parable sourire. Il s'y livre à quelques acrobaties 
vraiment audacieuses, mais il cherche surtout à 
extraire le comique de ses situations. Il y par- 
vient — disons-le — à merveille. 


DOUGLAS FAIRBANKS 


Les partenaires hommes sont toujours choisis 
avec soin et font preuve, à leur façon, d'humour 
et d'intelligence, dans leurs compositions. 

Les femmes sont dans les films de Douglas ce 
qu'elles sont dans ceux de Charlot. Leur seul rôle 
est d'apporter du charme, de la grâce et une 
Pointe de mélancolie amoureuse. Celle de Cau- 
Chemars et Superstitions n’y faillit point. 

MARCEL ACHARD. 


MARQUE 


Obijectiis extra-lumineux 
en Monture de 52 m/m 
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FAUST 


Présenté par la Société Azur, le 12 juillet, à 10 heures du matin (Salle Marivaux) 


HoDeomc— 
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La Socièté cinématographique « Azur » a pré- L'écran d’étamine qui est invisible « accroche » 
senté, avec grand succès, le Faust de Gæœthe mis la projection, et les personnages semblent, ainsi 
en scène avec talent par M. Gérard Bourgeois et que de réels artistes, se mouvoir en scène et don- 
tourné d’après le procédé de l'ingénieur français nent une parfaite illusion du relief. 

César Parolini. Indépendamment de son intérêt technique, ce 

Ce procédé solutionne très heureusement le film a le rare mérite d’être admirablement intet- 


problème depuis si longtemps cherché du «Film prété par MM. G. Wague, de l'Opéra (Méphisto- 


Une scène de Faust 


en relief», et toute la presse, comme le public de phélès), Maurice Varny, ex-pensionnaire de la 
la salle Marivaux où ce très beau film vient de Comédie-Française (Faust), Reusy, du théâtre 
passer en exclusivité, a ratifié les éloges mérités ‘| Antoine (Valentin), et Mlle Jeanne Leduc, de 
autant par l'inventeur que par la Société cinéma- l'Opéra (Marguerite), Mme Christine Kerf, de 
tographique Azur qui, bien inspirée, s'est assuré l'Opéra, qui interprète spirituellement le rôle de 
pour le monde entier l'exclusivité de ce procédé Dame Marthe a aussi réglé les chorégraphies qui 
ingénieux et des plus artistiques. sont des plus gracieusement exécutées par de 
Voici en quoi consiste le procédé Parolini : les jeunes et jolies danseuses du corps de ballet de 
artistes tournent leurs scènes devant un rideau l'Opéra. N'oublions pas M. Batifol dont La Prise 
noir. Le positif est projeté avec n'importe quel de Vue, intérieurs et plein air, est photographi- 
appareil de projection sur un écran d’étamine | quement remarquable. 7 
transparente derrière lequel est équipé un décor Félicitons la Société Cinématographique «Azur» 
théâtral éclairé aussi simple (toile de fond) où dont les projets artistiques méritent d’être cha- 
aussi compliqué (plans successifs, praticables, leureusement encouragés. 
toiles de fond, etc.) que l’on veut. MAG D: 
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Sera un des GRAND SUCCÈS de l'année ! ! 


Présentation du LUNDI 31 JUILL 
(Après-midi — 


LE NUM 


Comédie d'aventures intel 


L A MONTAGI 


Merveilleux Voyage en 6 étapes 
“NATURA-FILM 


La Première Étape sortir! 


ET 1922, au Palais de la Mutualité 
- Salle du bas) 


ÉRO 99 


brétée parle sympathique 


NE EN HIVER 


dns les montagnes couvertes de neige 
Photographie de M. André BAY ARD 
y le 1” SEPTEMBRE 1922 


L'adaptation littéraire de 


RAPAX 


LL LL 


le Beau Ciné-Roman en 6 Épisodes 
de JEAN FABERT et PAUL GARBAGNI 


présenté avec un Grand Succès, le 17 JUILLET, 
à la MUTUALITÉ, séra publié par le journal : 


LA PRESSE 


le Premier Épisode sortira le 


IFLSÉRMEMBRE ‘1922 


LES GRANDES PRODUCTIONS CINÉMATOGRAPHIQUES 


14 bis, Avenue Rachel, 14 bis 


- PARIS - 


Téléphone : MARCADET 04-68 


Les Établissements Georges PETIT 
19, Rue Bergère PARIS (9°) 
présentent le 26. JUILLET 1922 


SESSUE HAYAKAWA 


| le Prodigieux Artiste Japonais 


dans une 
interprétation 
de 
tout 
premier 
ordre 
d'un 
excellent 


scénario 
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Drame en 5 Parties 
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AVIS 
Nos lecteurs sont instamment priés, lorsqu'ils nous 
écrivent une lettre nécessitant une réponse ou une trans- 
mission, de vouloir bien joindre un timbre à 0.25. Nous les 
avisons, en même temps, que nous ne faisons aucun envoi 
contre remboursement et que toutes les commandes d’abon- 
nement, de volumes ou de publicité, doivent être accompagnées 


de leur montant. I] nous est matériellement impossible, 


au taux actuel des marchandises, de procéder autrement. 


CHANGEMENTS D'ADRESSE 
Tous les changements d'adresse doivent être accompagnés 


de 0 fr. 75 

en timbres pour frais de réimpression de nouvelles bandes. 
Se 

Remerciements. 


Mme Yanova Koghen, à Paris. 

MM. Le Dr. de la « Lecture au Foyer », à Paris; Jean 
Durand, à Paris ; Deguignand, à Paris. 

MM. Mario Badouaïille, à Cannes ; P. Crété, à Cha- 
lons-sur-Marne ; Ginili, à Bourges ; Bourgoin, à Mon- 
tigny-sur-Vingeanne ; Georges Pallu, à Porto (Por- 
tugal) ; Kommunernes Filmscentral, à Kristiania 
(Norvège), sont avisés que leur abonnement au Cour- 
rier est inscrit. 

Tous nos remerciements. 

Les changements d’adresse de : 

M. Henri Sabel, à Yzeure (Allier) ; Les « Publica- 
tions Filma », à Paris, sont effectués. 


+ 
Une Date, 


Les Mystères de la Cour des Habsbourg seront 
présentés au Ciné Max Linder, mardi 25 juillet, à 
10 heures du matin. 

Beaucoup d'invitations ont été lancées, mais les 
vastes proportions du Palace du boulevard Poisson- 
nière ne pourront pas contenir la foule de ceux qui 
désirent être des premiers à voir cet admirable film. 

Toute la presse cinématographique est conviée à 
cette manifestation, mais les critiques les plus poin. 
tilleux n’auront cette fois que des compliments à faire. 
L'œuvre est impeccable et c'est justice que de le dire. 

<e 
Le « Kinamo ». 

Le « Kinamo » est le plus petit appareil de prise de 
vues, et le mieux établi. IL reçoit le film normal em- 
ployé dans toutes les exploitations cinématographi- 
dues. Le « Kinamo » est en principe un appareil des- 
tiné aux amateurs de vues animées, il peut Cependant 
rendre des services trés appréciables aux opérateurs 
professionnels et compléter leur matériel, pour pren- 
dre au hasard des tournées, des scènes rapides pou- 


vant être intercalées dans des grands films. Le « Ki- 
namo »est attrayant tout d'abord par son volume 
réduit et sa légèreté : fermé il n’est pas plus grand 
qu'un appareil photographique 9x12. La réduction 
de son volume a été recherchée dans sa construction, 
mais elle n'influe en rien sur son mécanisme très 
robuste, entiérement en métal. Le « Kinamo » fonc” 
tionne sans bruit, il est agrémenté de tous les perfec- 
tionnements modernes des appareils de prise de vues 
cinématographiques. Son mécanisme, ainsi que tous 
les rouages, sont protégés dans un carter hermé- 
tique Le « Kinamo » est livré en deux dimensions, 
l'un pour 15, l’autre pour 25 mètres de film, longueur 
suffisante pour prendre des scènes intéressantes; sur 
15 ou 25 mètres il est même possible de prendre difré- 
rents sujets séparés. 


Fabriquê par Ica. — Représentant : R. Crespy, 
5, rue Nicolas-Flamel, Paris (IV°). 
Se 


Les Premières. 


MM. Kastor et Lallement, directeurs de l'Agence 
Générale Cinématographique présenteront le lundi 
24 juillet, à 10 h. Salle Marivaux : 

Le Mystère de Durgha, grand drame d'aventures 
sensationnelles en 5 parties, avec tous les animaux 
de la création (Gallia-Film). 

La Vallée du Serio et ses merveilles, plein air. 

Le Sosie de Fatty, comique en 2 parties interprété 
par Roscoë Arbuckle (Fatty). 


EE 

Le Cosmograph présentera le mercredi 26 juillet, au 
Palais de la Mutualité, La Corrida Royale, 600 mè- 
tres. La lemme de Nulle Part, 1.100 mètres, film de 
Louis Delluc, interprété par Eve Francis. 


< 
La Silex-Film présentera Ziska, le samedi 29 juillet, 
à 14 h. 1/2 à l’Artistic, 61, rue de Douai. 


> 
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Communiqué. 

(La Chambre Syndicale Française de la Cinémato- 
graphie, Palais de la Mutualité, 395, rue Saint-Martin. 
Téléphone : Archives 56-15), prie MM. les Producteurs 
et Editeurs de films commerciaux et techniques ayant 
trait aux divers procédés de fabrication (machines et 
outils agricoles, ete...) de bien vouloir lui faire par- 
venir leurs noms et adresses ainsi que le titre des 
films qu’ils possèdent dans ce genre. 


Se 


Réception. 

La première réception de Doublepatte et Patachon 
aura lieu, en l'honneur de MM. les Directeurs, le lundi 
24 juillet à 15 h. 45, au Palais de la Mutualité (Rez-de- 


chaussée). 
Se 


Les Deux Orphelines. 

Le traité par lequel les Films Erka ont acquis l’ex- 
clusivité pour la France et ses Colonies du dernier 
chef-d'œuvre de Griffith, Les Deux Orphelines s’est 
signé le 14 juillet. C'était d’un heureux augure puis- 
que dans le célèbre drame de d'Ennery et Cormon, 
Griffith, en une géniale inspiration, a placé des évo- 
cations de la Révolution Française et des glorieux 
événements qui, au 14 juillet 1789, annoncèrent l'aube 
de la liberté. 

Il faut savoir gré aux Films Erka d'introduire en 
France cette œuvre que l’on peut dire d'une univer- 
selle beauté. Elle procède d’un scénario français 
comme La l'emme X., et La Femme et le Pantin qui 
furent deux grands succès d’Erka. MM. Edelsten, ses 
Directeurs, peuvent être contents du chemin par- 
couru depuis un an, époque à laquelle leur jeune 
maison débuta par la présentation sensationnelle 
devant l'élite des savants français des célèbres films 
chirurgicaux. 

L'on annonce la présentation des Deux Orphelines 
pour les premiers jours de septembre. 


LA PUBLI-CINÉ mm 


Agence Française de Publicité Cinématographiaue = 
Bureaux : 40, rue Vignon, PARIS (9°). — Gutenberg 05-63 = 


A MESSIEURS LES DIRECTEURS DE CINÉMA 


Ne perdez jamais l’occasion de gagner 
de l'argent et d'amuser votre public 
LA' PUBLICITÉ CINÉMATOGRAPHIQUE 
telle que nous la faisons, augmentera vos recettes et fera la joie de tous vos spectateurs 
Tous les grands cinémas en France font de la publicité cinématographique. 
pos et Vous en serez contents 

AGENCES RÉGIONALES : AVIGNON : fe 
vard Saint-Roch. — BORDEAUX : 8, rue du ares ER 
MONT-FERRAND : 38, place de Jaude. — LE HAVRE : 153; boule- 
vard de Strasbourg. — NANTES : /0, place du Commerce. — NICE. : 
CINÉMA PALACE, rue de Paris. — ALGER : 18, rue Œugène-Robe. 
— BRUXELLES : 13, rue du Canal, GENÈVE : 7, avenue Fictet= 
de Rochemont. — MILA 4, via Serbelloni. — BARCELONE 
48, Paséo de Gracia. 


Louct 
 Coublé alle 
atachon 


que vous applaudirezle Lundi 24 courant, 
au Palais de la Mutualité, à 15 heures 45 
(Rez-de-Chaussée), à la présentation de 


F. A. J. 


Présentation spéciale. 


be Comptoir Cinëé-Location Gaumont a l'honneur 
d informer MM. les Directeurs qu'une présentation 
spèciale aura lieu le vendredi 28 juillet prochain, au 
Gaumont-Palace, à 14 heures 30 (ouverture des portes 
à 13 heures 45), 

Au Programme : 

1° Au Pays des Élans, très intéressant plein air et 
documentaire (Ouding Chester Film-Exclusivité Gau- 
mont). Ë 

2 La Fille des Chiffonniers, le grand succès popu- 
laire, tiré de la célébre pièce d'Anicet Bourgeois et 
Ferdinand Duguë. Mise en scène par Henri Desfon- 
taines (Grande Production Gaumont). 

Ce film, l’un des plus originaux qu'on ait vus depuis 
longtemps, aura une portée formidable sur le public. 
Il met en scène le Paris de 1850 et le monde si pitto- 
resque des Chiffonniers. L'interprétation tout à fait 
supérieure, réunit les noms de Mme Madeleine Guitty, 
qui a fait du rôle de la Mère Moscou une magistrale 
composition, M. Decœur dans le rôle de Bamboche, 
Mile Blanche Montel, dans Mariette, Mlle Eva Reynal 
dans la divette Thérésa, M. Grêtillat dans le per- 
sonnage de Dartes, MM. Rolla Norman, Deneubourg, 
Saint-Ober et Clairius. 


A titre documentaire. 


L'industrie des films en Allemagne accusait en jan- 
vier 1922 un accroissement de capital de 24.370.500 
marks. Les établissements nouvellement créés figu- 
rent dans ce total pour 1.565.000 marks dont 1.559.000 
marks reviennent à des Sociétés anonymes et 6.000 m. 
à des Sociétés par actions. Le capital des anciennes 
Sociétés par actions s’est donc accru de 22.600.000 m., 
celui des Sociétés anonymes de 105.500 m. 

Les Sociètés de Berlin occupent comme toujours la 
première place pour l'accroissement du capital ; les 
Sociétés par actions nouvellement créées à Berlin 
figurent dans le total général pour 6.000 m. ; les nou- 
velles Sociétés anonymes pour 1.354.000 m. et les an- 
ciennes Sociétés par actions pour 17.580.000 m. 

Le capital des industries accessoires de l'industrie 
des films s’est accru de 7.000.000 m. — Le nombre des 
inscriptions aux registres du commerce s’est élevé 
en janvier à 105 pour l'industrie des films proprement 
dite et à 12 pour les industries accessoires. 

e 


Le Tout Cinéma 1923. 

Les Publications Filma préparent actuellement l’édi- 
tion 1923 du Tout Cinéma, cet Annuaire du monde 
cinématographique, qui obtint, l’an dernier, un succès 
considérable. Entiérement revu, documenté aux meil- 
leures sources, considérablement augmenté, orné de 
magnifiques photographies tirées sur papier couché, 
Le Tout Cinéma fort de l'expérience acquise, sera le 
véritable Livre d'Or du Cinéma Français. 

Tous les industriels, tous les artistes, tous les 
commerçants figureront sur cet annuaire. 

Inscrivez-vous, dès maintenant, aux Publications 
Filma, 166, rue Montmartre, téléphone : Gut. 51-76. 


% 


PETITES NOUVELLES 
<$e 

Le Président Harding et Mme Harding ont récem. 
ment invité à la Maison Blanche Lillian et Dorothy 
Gish qui viennent de tourner le dernier film de Grif- 
fith, Les Deux Orphelines. C’est une preuve nouvelle 
que le Cinéma occupe en Amérique une des premières 
places. (Le Journal), 


Le « Filmo Théâtre» de Parolini, n’a rien de com- 
mun avec le Film en Relief du même inventeur qui 
est lancé sous la marque « Azur »: 

L 11 2 
. M. André Hugon, tourne actuellement en Camar- 
gue les extérieurs de Notre-Dame d'Amour. 

Contrairement à ce qui avait été annoncé, Mlle El- 
mire Vautier, retenue par un engagement, n'interpré- 
tera pas le rôle de Zanette. C'est à Mlle Irène Sabel 


que ce rôle a été confié. 
L'OPÉRATEUR. 
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Annales de Chimie. 

Chez l'Institut Editorial de l'Académie « Science et 
Art», vient de paraître une nouvelle revue Annales de 
Chimie, qui publiera sur ses pages tous les travaux 
de synthèse scientifiques sur la matière et ses phéno- 
mènes, et sera à collaboration vraimentinternationale. 
La revue Annales de Chimie sera dirigée par le cos- 
mologue professeur docteur Georges Joseph Ravasini 
avec l’aide de tous les plus célèbres savants du monde 
entier. Cette revue de synthèse et d’unification traitera 
les questions fondamentales de toutes les sciences 
cosmologiques : chimie, astrochimie, biochimie, cata- 
lyse, autocatalyse, minéralogie, géologie, atomologie, 
radiologie, analyse, synthèse, électrochimie, termo- 
chimie. 

Abonnements : 20 frans par an. Envoyer les manus- 
crits et la correspondance à M. le professeur docteur 
Georges Joseph Ravasini rédacteur en chef des 
Annales de Chimie, rue Hugo Foscolo, 2, Trieste sur 
l’'Adriatique. 

L 11 2 

Chacun la sienne... Histoires gaies, par BERNARD 

GERVAISE. Illustrations de Cu. GEnry. 


Bernard Gervaise possède l’art de composer des 
fantaisies qui sont drôlatiques sans offenser le bon 
ton et imprévues sans bousculer le bon sens. Chacun 
la sienne, dit le titre de son nouveau recueil. En 
effet, chacun préférera l’une ou l’autre de ces his- 
toires, spirituellement illustrées. Mais l’ensemble fera 
la délectation de tous les publics. IL faut lire ce petit 
livre, qui est un modèle du genre. Il faut compter 
Bernard Gervaise comme l’un des meilleurs humo- 
ristes français. Et il ne serait peut-être pas avanta- 
geux pour les plus illustres de lui être comparés. 

Ce nouveau volume de la Collection Plaisir, est en 
vente au prix de 2 fr. 50 chez tous les dépositaires des 
Messageries Hachette. 

Le Merle Blanc, 142, rue Montmartre, Paris, l’ex- 
pédie par la poste (envoi franco et recommandé) au 
prix de 3 francs. 


eee u ee ee OP eue EU UN EUMPERPU A AN LU vi] 
COUCHER FILM- LOCATION 


31, Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS (2°) 


LOUE LES FILMS DES PREMIÈRES MARQUES 
AUX MEILLEURES CONDITIONS 


Programmes forfaitaires avantageux 
Exclusivités Mondiales : 


À vendre toujours beau choix de films neufs et d'occasion 
RU ELLE PPT UE ER À mt ee aile à 
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Le 14 Juillet de 1922 


Le quatorze juillet de mil neuf cent vingt-deux, 
Comme son Grand Aîné dans l'Histoire ! 

Pour avoir rétabli la liberté de boire 

Un vieil apéritif réputé dangereux. 


Il a changé de nom, mais le faït est notoire, 

Le produit avait fait naître ce mot fameux : 

«L’Absinthe perd nos fils ! » L’anis ne vaut pas mieux ! 
Et Paris, aujourd'hui, semble fêter sa gloire ! 


Cressonnée ! Amourette | enfin tous les anis 
Flambent de tant de feux aux mâts de tout Paris 
Que l’Amourette bue ! on danse à l'Amourette ! 


L'A mourette après tout est beau motif de fête ! 
Et l'absinthe étant morte au bruit sourd des canons ! 
Que l'amourette vive !.. et donne des poupons ! 


Paris, 14 juillet 1922. 


HENRI CHAPELLE. 


19, Rue Bargue, PARIS 


Le ‘ Courrier ” Financier 
Se 


Le marché est à nouveau arrêté dans son essor par 
des considérations d'ordre politique. Celles-ci ont, en 
effet provoqué de très grosses fluctuations sur les 
changes, dont la brusquerie a complétement dérouté 
la spéculation, qui craignant des complications plus 
graves, a eu tendance à liquider sa position. 

C'est ce qui explique que la hausse de la livre ster- 
ling et du dollar, n'ait eu pour ainsi dire aucune 
influence favorable même sur les valeurs internatio- 
nales. Les valeurs françaises n'ont pas été mauvaises, 
mais se sont cependant quelque peu tassées. 

Au total, les variations enregistrées sont de peu 
d'importance, et certains titres se retrouvent encore 
en progrès sur les cours de compensation de la der- 
nière liquidation, À aucun moment la réaction n’a 
pris un caractère alarmant. La résistance dont le 
marché ne se départit pas est donc d'excellent augure, 
mais en présence de la confusion de la situation 
internationale, il ne semble pas que l’on puisse s’at- 
tendre, pour l'instant du moins, à une reprise impor- 
tante. Etant donné l'approche des vacances, tout ce 
que l’on peut souhaiter c’est que la cote se stabilise 
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aux environs des niveaux actuels, en attendant qu’un 
événement favorable permette enfin de repartir de 
l’avant d’une façon solide et durable. 

INTÉRIM. 


Convocations d’Assemblées générales 


MM. les Actionnaires de la Société « Ouest-Cinéma » 
sont convoqués en assemblée générale extraordinaire, 
4, rue d'Aguesseau, à Paris, le lundi 24 juillet, à 
15 beures 30. 

Ordre du jour : 

1° Exposé de la situation financière de la Société ; 

2 Décision à prendre pour application des articles 
41 et 42 des statuts ; 

3° Propositions diverses. 

Ne pourront prendre part à l'assemblée générale 
extraordinaire, conformément à l’article 29 des sta- 
tuts, que les actionnaires qui auront déposé leurs 
actions au porteur au siège social ou dans un établis- 
sement de crédit, au moins cinq jours avant l'assem- 
blée. (P. A., 12 juillet 1922). 

L 41 2 

MM. les Actionnaires de la Société Anonyme Cinéma 
sont convoqués en assemblée généraleextraordinaire, 
21, rue Cadet, à Paris, pour le mardi 25 juillet 1922, à 


14 heures 30. 
Ordre du jour : 


Examen de la situation. 

Propositions diverses. 

Dissolution éventuelle, nomination d'un liquidateur 
et pouvoirs à lui conférer.  (P. A., 11 juillet 1922.) 


Appels de Fonds 

Les actionnaires de Pathé-Consortium Cinéma, 
Société anonyme au capital de 20.000 000 de francs, 
sont informés que, par décision du Conseil d’admi- 
nistration, en date du 28 juin 1922 (prises conformé. 
ment à l’article 9 des statuts, le quatrième quart des 
200.000 actions de 100 francs chacune, formant le capi- 
tal social, toutes souscrites en numéraire, devra être 
versé au plus tard le 15 août 1922. 

Ce versement devra être effectué au siège social, 


61, rue du Faubourg-Saint-Martin, à Paris (10e). 
(P. A., 11 juillet 1922), 


L 11 2 
Achats et ventes de Cinémas 
M. Verzieux a vendu à M. Coville le Cinéma qu’il 
exploite à Ivry-sur-Seine, 44, rue de Paris, 


SE 
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Transfert de Siège 


Suivant acte du 22 juin, M° Moyne, notaire, la So- 
ciété des Exploitations Théâtrales et Cinématogra- 
phiques a transféré son siège à la Garennes-Colombes. 

(P. A., 4 juillet 1922.) 


L 2: 2 
Dissolutions de Sociétés 


Suivant acte sous-seings privés en date du 1: juil- 
let, la Société des Films D.H., objet Cinématographie, 
a été dissoute. Siège, 188, boulevard Haussmann. 
Capital 700.000. (G. T., 13 juillet.) 

— 

Suivant délibération en date du 3 juillet 1922, l’as- 
semblée générale extraordinaire des actionnaires de 
la Société anonyme « Uni-Ciné », au capital de 3.000.000 
de francs, dont le siège social est 4 Paris, 4, rue 
d'Aguesseau a prononcé la dissolution anticipée de 
ladite Société, à compter du 3 juillet 1922, et a nommé 
comme liquidateurs M. Manigne (Antoine), avocat, 
demeurant à Paris, 30, rue Saint-Lazare et M. Mer- 
ville (Eugène), demeurant à Bécon-les-Bruyères, 29, 
avenue Pasteur, avec les pouvoirs les plus étendus, 
sans aucune restriction, pour la réalisation de l'actif 
mobilier et immobilier de la Société et le règlement 
du passif et pour procéder à tous actes d’administra- 
tion qui seraient temporairement rendus nécessaires 
par les intérêts de la liquidation. 

M. Manigne et M. Merville agiront ensemble, ils 
pourront déléguer à l’un d'eux les pouvoirs qu'ils 
jugeront couvenables. Ils pourront aussi conférer à 
telles personnes que bon leur semblera des pouvoirs 
pour un ou plusieurs objets déterminés. 

Les liquidateurs sont investis notamment des pou- 
voirs suivants : 

Réaliser de gré à gré ou par vente aux enchères, 
tout ou partie des éléments de l'actif, y compris les 
établissements exploités par la Société, et ce moyen- 
nant le prix et aux charges et conditions qu'ils juge- 
ront convenables ; ils pourront faire ces réalisations 
sous n'importe quelle forme, soit au comptant, soit 
à terme, soit en espèces, soit en titres quelconques, 
soit par vente directe, soit par apport à toutes So- 
ciétés existantes ou à créer. 

Toucher toutes sommes qui sont ou pourront être 
dues à la Société, payer celles qu’elle peut ou pourra 
devoir, faire tous dépôts, se faire ouvrir tous comp- 
tes, signer, endosser, accepter et acquitter tous ché- 
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ques et effets de commerce, rélger et arrêter tous 
comptes. 

Fixer les délais impartis aux créanciers et aux 
actionnaires pour retirer les sommes leur revenant 
d’après la répartition, opérer la consignation de toutes 
sommes qui n'auraient pas été retirées dans des dé- 
lais prescrits. 

Exercer toutes poursuites et actions judiciaires, 
tant en demandant qu'en défendant, représenter la 
Société dans toutes opérations de faillite ou de liqui- 
dation judiciaire. 

En tout état de cause, traiter, transiger, compro- 
mettre, donner toutes mainlevées, désistements, etc. 

(P. A., 14 juillet 1922). 
se 

Les actionnaires de la Société « Universel Cinéma » 
réunis le 7 juillet 1922 en assemblée générale extraor- 
dinaire ont, à l'unanimité, approuvé et réitéré la dis- 
solution de la Socièté et nommé Mme Pourret liquida- 


teur, à qui ont été conférés les pouvoirs les plus» 


étendus, donner toutes quittances et mainlevées et 
généralement faire le nécessaire. 

« Copies du procès-verbal de la délibération dont 
« extrait précède ont été déposées le 10 juillet 1922 à 
« chacun des greffes du Tribunal de Commerce de la 
« Seine et de la Justice de paix du 10: arrondissement.» 

Pour extrait et mention : 
PouURRET. 
(P. A., 12 juillet 1922.) 
LL 12 2 

L'assemblée extraordinaire de la Société des ciné- 
théâtres qui a son siège à Paris, 20, avenue d'Orléans, 
a prononcé la dissolution de la société et nommé 
comme liquidateur M. Ernest May, 21, boulevard 
Delessert, à Paris. 


-— 

L'assemblée extraordinaire de la Société de Travaux 
Industriels Cinématographiques, qui a son siège à 
Paris, 6, rue du Rocher, a prononcé la dissolution de 
la société et nommé comme liquidateurs MM. Marcel 
Rienne, industriel, à Paris, 25, rue des Mathurins, et 
Joseph Compagnon, administrateur. 

L 11 2 
Constitutions de Sociétés 

Aux termes d’un acte reçu par M° Moyne, notaire à 
Paris, le 26 juin 1922, il a été établi entre : 

M. Fernand Weill, cinématographiste, demeurant à 


INDISPENSABLES 


Le LUNDI 24 JUILLET, à la MUTUALITÉ, à 15 h. 45 


(Rez-de-Chaussée) Présentation de la Comédie Dramatique 


LES VAUTOURS 


C'est un F. À. d. 


36, Avenue Hoche, Paris 


Paris, rue Domrémy, n°60, comme seul gérant respon- 
sable, 

Et une personne dénommée audit acte, comme sim- 
ple commanditaire. 

Les statuts d’une Société en commandite simple 
dont extrait littéral suit : 

Article premier. — Il est formé. 

Art. 2. — Cette Société a pour objet : 

L'exploitation d'établissements cinématographi- 
ques ; en conséquence, l’achat, la vente, la création, 
la location comme preneuse ou baïlleresse desdits 
établissements êt généralement toutes opérations 8e 
rattachant directement ou indirectement à l'objet ci- 
dessus. 


AUX CINEMATOGRAPHISTES 
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Art. 4. — Le siège est à Paris, rue Domrémy, n° 60. 

Art. 5. — La Société aura pour dénomination : Ex- 
ploitation des Cinémas Weill et Compagnie. 

La raison et la signature sociales sont : « Weill et 
Compagnie ». 

Art. 6. — La Société est gérée et administrée par 
M. Weill, qui, en conséquence a seul la signature 
sociale dont il ne peut faire usage que pour les affaires 
de la Société. 

Le gérant a les pouvoirs les plus étendus pour agir 
au nom de la Société en toutes circonstances et pour 
faire toutes opérations se rattachant à son objet, 
sous réserve de ce qui est dit ci-après : 

Art. 7. — Le capital social est fixé à 100.000 francs 
et est ainsi composé : 

Le commanditaire apporte en Société, la somme de 
50.000 francs en espèces qu’il versera au fur et à 
mesure des besoins de la Société, ci......... 50.000 


M. Weill, apporte en Société : 

1° Une créance au capital de 43.750 francs qui lui est 
due par M. Léon Comte, directeur d'attractions, de- 
meurant à Paris,rue de la Gaîté, n°35, productive d'in- 
térêts au taux de 6 0/0 l'an, à compter du 1° avril 1921, 
et _ exigible par cinquièmes, soit à concurrence de 
8.750 francs à chacune des dates ci-après indiquées, 
savoir: 15 mai, 15 août, 15 novembre mil neuf cent 
vingt-cinq, 15 février 1926, et 15 novembre 1927, 


CR TRE Me RL 4e as ce Gi al em et EL 43.150 
Et les intérêts à 6 0/0 l'an courus du 1° avril 

1921, à ce jour, s’élevant à 3.281 fr............. 3.281 
Soit ensemble: 217-081 fr. CON 41.031 


2° Et la somme de deux mille neuf cent 
soixante neuf francs en espèces qu’il versera 


au fur et à mesure des besoins de la Société... 2.989 
Total de l’apport de M. Weill : 50.000 fr...... 50.000 


Suivant acte en date du 7 juin, Me Maciet, notaire, 
la Société Française du Ciné-Cible, Cinéma tir, a été 
constituée. Siège : 53, boulevard Hanssmann. Capital] : 
600.000 francs. (G. T., 2 juillet), 
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Voulez-vous faire réparer et d'une façon 
trréprochable, vos appareils cinématographiques 
par des ouvriers consciencieux el de la partie 


Adressez-vous au MÉCANIC-CINÉ 


Félix LIARDET 


17, Rue des Messageries, 17 (10°) 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 


de la Maison CONTIN SOUZA 
APPAREILS DE TOUTES MARQUES 


Nesssassas, 


À 
ÉCIOEEI 


CINÉMATOGRAPHES E. STENGÉL 


11, Faub. St Martin (près la porte St-Martin) - Nord 45-22 


Réparations rapides et soignées 
de projecteurs et arcs. 
Matériel neuf et occasion, poste double. 
Chalumeaux, optique, charbons, tickets, etc. 
Plaques et clichés projection fixe. 


1 
Les Abant-Premières 
ESS 
1 Pathé-Consortium-Cinéma 

La Nuit du 11 septembre (film français). 

Parmi les artistes que s’honore de posséder notre théâtre, 
il en est quelques-uns que l'Art muet a tentés. 

Nul n’ignore que pour la plupart d’entre eux le résultat 
fut loin d'atteindre ce que laissaient espérer leur talent ou 
leur renommée. 

Il en est un cependant — Séverin-Mars — qui, bien que 
tardivement venu au cinéma, à reçu par lui en retour de 
sa croyance, de sa foi ardente en cet art nouveau, la consé- 
cration définitive et, je ne crains pas d'ajouter, immortelle 
de son talent. 

Séverin-Mars n’est plus. Le cinéma français a fait une 
perte irréparable lorsque s’est éteinte la magnifique flamme 
qu'était le lumineux regard de cet artiste: à ce moment-là 
seulement, la plupart ont compris, admis la valeur inesti- 
mable de ce serviteur dévot du cinéma. 

Aujourd’hui, le talent de Séverin-Mars n’est plus discuté 
par personne : il suffit, pour s’en convaincre, de se souvenir 
de l’accueil enthousiaste qui fut fait à la reprise de L'Ago- 
nie des Aigles et le triomphe remporté par Le Cœur Magni- 
fique, dernière création du grand disparu. 

Mon intention n’est pas de rappeler ici les qualités de 
cet acteur incomparable ; le talent de Séverin-Mars est 
consacré depuis trop longtemps pour qu'il soit besoin de 
le faire. 

Parmi les œuvres interprétées par cet artiste, il en est 
une que Pathé-Consortium vient de présenter. 

Ce film qui s'intitule La Nuit du 11 septembre et qui est 
l'adaptation cinégraphique d'un roman d’Ernest Daudet, 
Le Crime de Jean Malory,ne saurait supporter la compa- 
raison avec aucune des dernières créations de Séverin- 
Mars. 

C’est cependant un film intéressant et qu’il sera bon de 
voir, car Séverin-Mars y trouve l’occasion de nous émou- 
voir souvent par son jeu expressif. 

De plus, quelques scènes jouées par lui et M, Vermoyal 
sont extrêmement puissantes et d’une exactitude d’éxpres- 
sion ràre; elles suffiraient à assurer le succès de cette 
production, si elle ne se recommandait déjà du nom de son 
principal interprète. 

Les autres rôles sont tenus par Mmes Karally, Boldireff 
et M. Svoboda. 

On se prend à regretter, à l'exception de Vermoyal, qui 
est un excellent artiste, que Séverin-Mars n'ait pas été 
mieux secondé; l’ensemble y aurait certainement beaucoup 
gagné. 

Mais il y a Séverin-Mars, et cela efface bien des choses. 
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‘* GALLO-FILM ” Réédition 


SIRÈNE 


Grande comédie dramatique de Gaston ROUDES, interprétée par : 
MM. SCHUT2Z, du Th. Sarah Bernhardt; VIBERT, du Th. Antoine ; 


LL RE EU EE ETES 


= M" Emilienne DUX, de la Comédie Française, et Louise COLLINEY, de l’Odéon. 
. Mise en scène de Marcel DUMONT 


Les beaux sites de France : 


Le RHONE et ses AFFLUENTS 


Première série 


JAUKIE! CHAUFFEUSE PAR AIIOUR 
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x Grande comédie humoristique interprétée par : , 
Ÿ % MISS MARGARITA FISHER x E£ 
e, A 
D] 
& N.B. — Ces films seront présentés le SAMEDI 29 JUILLET 1922, au Ciné MAX LINDER, ® 
2 24, Boulevard Poissonnière, à 10 heures précises du matin. ®, 
SRE à EE —— A: 
EÙ En location ax: CINÉMATOGRAPHES HARRY e 
à Téléphone : ARCHIVES 12-54 158 ter, rue du Temple, PARIS Adresse télég. : HARRYBIO-PARIS ® 
PE Ge Une ion es q 
A Région du Nord Région de l'Est Alsace-Lorraine Belgique “ 
$ 23, Grand'Place, 23 6, rue Saint-Nicolas 15, r. du Vieux-Marché-a.-Vins | 97, Rue des Plantes, 97 as 
œ LILLE NANCY STRASBOURG BRUXELLES Fo 
#€ à 
& Région du Centre Région du Midi Algérie _ Suisse L 
024 8, Rue de la Charité A Cours Sant-Louis MN SEberrs Établissements Gaumont 
1e 17, Rue Auber 12, Boulevard du Théâtre 
Hu LYON " MARSEILLE ALGER GENÈVE 


Œ RÉGION DU SUD-OUEST : 20, rue du Palais-Gallien, BORDEAUX - 8, rue Dutemps, TOULOUSE 
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| 
DANS LA VIE FAUT :P/ 
— Comment se fait-il, mon cher Le FRAPER, que vo 
— C'est vrai. Mais ma D. F. P. marche admirablen 


æ SAGE — 


\S S’EN FAIRE... (Air connu. 
us soyez joyeux : Le Cinéma ne marche pourtant pas... 
lent ?.. 


1 ETOILES ! 


présentées : 


Madge KENNEDY 
Jack PICKFORD 


À SULLES 


présentés : 


LE BOULANGER 
WA PLUS D'ÉCUS 


Comédie dramatique 


FRÈRES ENNEMIS 


par les 
Comédie 
EiLmS ERKA 
l & 


26 Juillet - à 2 heures 
(Après-midi) 


Album Documentaire 
ERKA N° 15 


Palais de la Mutualité (Transport des animaux sauvages) 


(ter Étage) 


OLMS CRKA 


38 bis, Avenue de la République 


AGENCES : 


LILLE, 2, Rue de Pas. 

MARSEILLE, 11, Boulevard Garibaldi. 
LYON, 76, Rue de la République. 
STRASBOURG, 456, Fauboury de Saverne 
BORDEAUX, 17 5 Rue Castéja. 

ALGER, 12, Rue Henri-Martin. 


Adresse Téléphonique : ROQUETTE 10-68 
D — — 10-69 
FF — — 46-91 


Adresse Télégraphique : DESIMPED-PARIS 


LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 43 


2 


Lui fait un beau mariage (film américain). — Harold 
Lloyd est l'enfant gâté du public. 

Il suffit qu'il apparaisse à l'écran pour qu'aussitôt les 
visages les plus maussades s’épanouissent. 

On s'occupe en général fort peu du scénario : on a tout à 
fait raison car, dans les films interprétés par Lui, le scé- 
nario est, la plupart du temps, inexistant. 

Cela est d’une importance assez relative et l’on ne sau- 
rait en faire grief à l'artiste dont la fantaisie est bien la 
plus agréable qui soit. 

Le public adore Lui, et Lui a bien raison d'en profiter. 


* 
“ 


Pathé-Revue n0 35 (film français\, 

La cueillette du tabac, ses différentes transformations; 
la Fabrication des cigarettes, les l'otiers d'Egypte, un numéro 
d'Histoire Naturelle, les Crustacés, un voyage à Tombouc- 
tou, une visite chez les Maures, les Touaregs, et différentes 
races de l'Afrique du Nord, composent le numéro de /’athé- 
Revue de cette semaine, 

Est-il besoin de rappeler que tous les soins nécessaires 
ont été apportés à la composition de cette bande. 

* 


* 

La Fille Sauvage (film français) 

Le dernier épisode de La Fille Sauvage, ciné roman popu- 
laire en 8 épisodes, d’après le roman de Jules Mary, à été 
projeté cette semaine. 

L'intérêt suscité et ressenti dès les premiers épisodes de 
ce film, dont la première qualité est d’avoir été composé 
avec infiniment de soins, ne s’est pas ralenti un instant, et 
le dernier épisode, Liliane contre tous a eu beaucoup de 
succès. 

Le sujet intéressant plaira à tout le monde ; il est déve- 
loppé avec intelligence et beaucoup de goût. 

La mise en scène, très soignée, est jolie. 

M. R. Joubé, de la Comédie-Française, met son beau 
talent au service du rôle principal; il est assuré de rem- 
porter auprès du public son habituel succès. 

Mme Lissenko, qui s’est révélée artiste de grand talent 
aux côtés de M. Mosjoukine, dans Tempêtes, donne un grand 
relief au personnage de Jacqueline Gervoise. 

Mlle Irène Wells est tout à fait délicieuse dans le rôle 
de Liliane, elle est naturelle et fort gracieuse. < 

Mile Lily Deslys fait une composition intéressante, très 
étudiée du rôle d’Henriette Villedieu, femme de M° Jodry- 
Thuret, que M. Janvier incarne avec son habituel talent. 

Donc, film très bien mis en scène, technique soignée, 
interprétation parfaite ; un succès de plus par conséquent, 
à l'actif de Pathé-Consortium-Cinéma.. 


2 er 2 a a TE 
COMPTOIR du CINÉMATOGRAPHE 


Téléphone : ARCHIVES 24-79 
- Maison EH, BLÉRIOT :- 
Gaston LARDILLIER, Successeur 


187, rue du Temple - PARIS 


MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OCCASION 
VENTE — ACHAT — ÉCHANGE 
Charbons pour lampes à arc “ CONRADTY”, les meilleurs, les plus réputés 
Groupes Electrogènes ‘“ ASTER ” 
Vente, Achat, Échange et Location de Films 


pot Es RSA UT ET ES GARE Lite Vue Me 2 


LES DEUX ORPHELINES 


d'après le célèbre drame de D'ENNERY et CORMON 
Production Grirrrrn avec 


LILLIAN et DOROTHY GISH 


ET TM SNMP EME ES A 


(Exclusivité pour la France et ses Colonies) 


Cinématographes Harry 


La dernière présentation des Cinématographes Harry 
fut un gros succès, dont la plus grande part revient à une 
production française, La Voix de l'Océan. 

Ce film, adapté d'ue roman de M. Georges Toudouze, est 
bien fait pour conquérir la faveur du publie, lequel montre 
toujours un goût marqué pour tout ce qui touche le mys- 
tère, le légendaire et le surnaturel. 

Mystérieuses et surnaturelles sont les vieilles légendes 
de la Bretagne, mystérieuse est aussi la mer qui monte à 
l'assaut de ses immenses falaises. Le point de départ de 
La Voix de l'Océan est une légende bretonne et la mer y 
joue un grand rôle : ce sont là deux raisons qui feront 
aimer ce film. 

Il en est d'autres encore. 

M. Gaston Roudès, qui amis La Voix de l'Océan en scène, 
n’est pas seulement un habile metteur en scène. 

Son œuvre est cadrée avec soin, infiniment de goût : c'est 
un véritable artiste que nous sommes heureux de féliciter 
une fois de plus. L'interprétation de ce film a été confiée 
à de très bons artistes, parmi lesquels il convient de citer 
tout d’abord Mile Rachel Devirys. 

Les Cinématographes Harry nous ont, à diverses reprises, 
donné l’occasion d'apprécier la diversité du talent de cette 
artiste. 

Elle est, si je puis ainsi m'exprimer, « la femme fatale », 
de La Voix de l'Océan. 

Elle déploie dans ce rôle toutes ses qualités. 

Tour à tour cynique et provocante, beauté encore plus 
dangereuse lorsqu'elle devient tendre et doucereuse et 
qu'elle trouble de son charme le naïf Simplet, cette artiste, 
sous les traits d'Ethel Seylor, a fait preuve d’une maitrise 
rare. 

Une nouvelle venue à l'écran, Mlle Hélène Pardiac, joue 
le rôle d'Yvette Kernevez, 

Nous sommes en droit d'espérer beaucoup de cette jeune 
artiste dont les débuts sont très intéressants. 

Mie Suzanne Marsy, silhouette avec naturel et intelli- 


ÉTABLISSEMENTS AÀ,F,. B. 


145, Rue de Belleville - PARIS (19e) 

Téléphone : NORD 66.05 
Revision, Transformation et Mise au Point d’Appareils Ciné 
matographiques — Accessoires et Pièces de Rechange. — 
Iris et Volets Spéciaux pour Appareils de Prise de Vues. 
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gence Marie-Anne, mère d'adoption d'Yvette, M. Pedro 
Avilar, Pierrik, le Simplet, forme avec Mlle Pardiac, un 
couple très sympathique. 

Les quelques scènes qu’il joue avec Mille Devirys — et 
qui rappellent La Glue, de Richepin — le sont dans un 
mouvement excellent et sont d'une émotion très communi- 
cative. 

M. J.Oliver— dont le physique fait songer à M.A.Brülé — 
est excellent dans le rôle du comte de Kernevez. 

Quelques autres petits rôles sont tenus fort correcte- 
ment, et l’on peut dire de ce film que sa mise en scène est 
fort belle et sa distribution parfaite. 

Voyons maintenant le scénario dans ses grandes lignes. 

Dans l'ile de Bangor, non loin de la pointe du Finistère, 
à l’heure où les roches escarpées prennent, au cré- 
puscule, des apparences humaines, le vieux Job, pen- 
dant la veillée, aime à raconter l'antique légende de Gam 
le bandit, qui, pour voler son seigneur et maître l’étrangla 
Sans penser qu'une justice immanente le poursuivrait pour 
lui reprocher son crime. 

Lorsque l'assassin voulut cacher son trésor dans les 
rochers, le voix vengeresse de l'Océan se fit entendre et, 
à la marée montante, surpris par les flots, la mer lui servit 
de tombeau. ; 

À partir de ce jour, assis sur la pointe dela falaise, 
Gam le Maudit, changé en statue de pierre, implore vaine- 
ment son pardon. 2 

Depuis ce tragique événement, exemple bien fait pour 
frapper les habitants de Bangor, la vie y est toute de droi- 
ture et de travail. 

Dans une modeste cabane, près de la grève, la vieille 
Marie-Anne vit, laborieuse et tranquille, entre son fils 
Pierrik, surnommé « le Simplet », à cause de la naïve cré- 
dulité de son âme fruste tout embrumée de superstition, et 
Yvette, gentille orpheline jadis confiée à ses soins et 
qu'elle aime comme si elle était sa fille. 

Dix ans auparavant, veuf et ruiné, le comte de Kernevez, 
père d’Yvette, s'était embarqué pour l'Australie afin d'y 
chercher fortune. : 

Plus tard, par les journaux, Marie-Anne avait appris que 
le navire sur lequel se trouvait le comte, avait péri corps 
et biens dans le Pacifique et, depuis ce moment, n'ayant 
reçu aucune nouvelle du naufragé, elle considérait Yvette 
comme sa fille. 

Unis par une affection toute fraternelle, Yvette et Pier- 
rik subviennent aux besoins de la maison avec le produit 
de leur pêche quotidienne, qu'ils vont vendre, leur journée 
terminée, au vivier du Camaret. + 

Soudain, une nouvelle stupéfiante vient rompre la mono- 
tonie des jours dans la cabane de la vieille bretonne! Un 
télégramme lui annonce le retour du comte de Kernevez, 
qui, à la suite de son naufrage, avait atterri dans une ile 
déserte où, après y avoir passé dix années et découvert 
une mine d’or, avait été sauvé par l'explorateur Taylor 
dont il venait d’épouser la fille. 

Le comte revenait en France avec sa nouvelle femme, 
pour reprendre Yvette et l'emmener avec lui en Australie. 

A la pensée que celle qu’elle considère comme sa fille va 
la quitter, une grande tristesse envahit le cœur de Marie- 
Anne, 

Dans le ravissement d'un retour inespéré, le comte de 
Kernevez ne s'aperçoit pas de la gène de Marie-Anne, 
d'Yvette et de Pierrik, pas plus que de la froideur d’Ethel, 
sa femme, qui ne l'a épousé que pour sa fortune. 

Devant la peine que ressentent ses amis, le comte de 


Doublepatte « Patachon 


sont descendus, 36, av. Hoche, Paris 


Kernevez décide de rester dans le village jusqu’à la fin de 
l’été, afin que la séparation soit moins pénible plus tard. 

Les jours passent, le comte de Kernevez s’est installé 
dans une charmante propriété de Bangor où sa femme 
entreprend l'éducation d'Yvette. 

Soucieux d'assurer l'avenir de sa fille, le comte prend la 
précaution de régler ses affaires en prévenant son notaire 
de transférer sur la tête d’Yvette, la moitié de la somme 
qu’il avait primitivement assurée à sa seconde femme. 

En apprenant cette nouvelle, Ethel songe à se débarrasser 
de celle qui, à son avis, lui vole la moitié de son futur 
héritage. 

Dans le but de favoriser son hardi projet, la vindicative 
Ethel médite de conquérir le naïf Simplet. En effet, quel- 
que temps après, l’empire qu’exerce la jeune femme sur 
Pierrik augmente de plus en plus et un soir, pendant que 
les vagues battent les flancs des rochers, Ethel suggère au 
jeune homme de devenir son complice. 

Après plusieurs incidents pendant lesquels la malveil- 
lante comtesse ne peut parvenir à accomplir son odieux 
projet, la justice immanente qui poursuit toujours les cri- 
minels, punit Ethel que les flots de la mer ensevelissent 
avec elle le secret de l’infamie qu’elle avait méditée. 

Par la beauté du sujet comme par la qualité de l'exécu- 
tion, ce film français peut prendre place parmi les meil- 
leurs de la saison. 

“ 

La Griffe, comédie dramatique en cinq parties (film 
américain) 

Sans vouloir nier en quoi que ce soit les qualités dramu- 
tiques de Villiam Russell, j'éprouve toujours quelque 
surprise à voir cet artiste sous un aspect autre que celui 
que nous lui connaissons habituellement. 

Dans La Griffe, qui n’a avec celle de Henri Bernstein 
qu’une parenté très éloignée, William Russell joue un rôle 
qui lui va fort bien; nous retrouvons le William Russell 
première manière, durant de nombreuses scènes : à celui-là 
un beau succès est, à l'avance, assuré. 

Quant à William Russell, deuxième manière, homme du 
monde, financier, eic., il marche sur les traces du premier, 
et bientôt le succès de l’un sera le succès de l’autre, 

Son interprétation de La Griffe donnera donc satisfac- 
tion à ses admirateurs ; c’est le principal, 

Francelia Billington est la vedette féminine de ce film, 
elle partage le succès de Russell; elle le mérite, car c’est 
une artiste charmante douée de réelles qualités. 

La Griffe est un film soigné, bien mis en scène, joué 
consciencieusement et qui, nous en sommes certains, ne 
sera « égratigné » par personne ! 


x 
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Le Trésor des Incas, film d'aventures en 12 épisodes. 
Emotions sur émotions, les prouesses de Jack Hockie 
succèdent aux prouesses d'Anna Little, c'est de plus en plus 
palpitant! 
N'est pas à recommander aux cardiaques. .: 
DES ANGLES. 
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Retenez ce Titre : 


C'est le grand film 
en 8 épisodes inter- 
prété par Miss Ruth 
Roland et Franck 
Mayo qui sera pré- 
senté prochainement 
par 


ROSENVAIG-UNIVERS-LOCATION 


6, rue de l'Entrepôt, Paris 


LES PRÉSENTATIONS 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Fox-Film-Location 
Téléph. : Trudaine 66-79, 66-80 
Téléph. : Trudaine 28-66 
Présentation du Lundi 24 Juillet 1922, à 2 h. (rez-de-chaussée) 


17, rue Pigalle, 9° 
21, rue Fontaine, 9° 


Sabordeurs, avec William Farnum, drame de la Mer. 

1 affiche 120/160, 1 jeu de 10 photos 18/24... Environ 1.700 
SUNSHINE-COMEDIE. — Système du Docteur Dujaray, fan- 

taisie burlesque. 1 affiche 120/160, 1 jeu de 10 photos 

D A A PA Es PERS Pt STE Environ 600 
Excursions auc gorges du Tarn UN ANNEE 180 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin. 
Société Française des Films Artistiques-Jupiter 


36, avenue Hoche Tél. : Elysées 5-95 et 5-97 
Présentation du Lundi 24 Juillet 1922, à 3 h. 45 (rez-de-Chaussée) 
PLAYGOERS. — Les Vautours, comédie dramatique par 
Holmès Herbert. Aff. 120/160, photos, clichés Environ 1.650 
Exclusivité F. A. J. — Doublepatte et Patachon, anti- 
quaires, comédie burlesque. Affiche 120/160, photos, 
CCS nee and Due tele Mr eee Environ 1.060 
Exclusivité F. A. J. — Ami inconnu, drame du Far- 


West avec William Hart. Aff. 120/160, phot., cl. Env. 685 


Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 


Agence Générale Cinématographique 
12, rue Gaillon. 


Présentation du Lundi 24 Juillet 1922, à 10 heures 


A. G. C. — La Vallée du Serio, plein air......, Environ 118 
A. G. C. — Le sosie de Fatty, comique interprété par 
Roscoe Arbuckle (Fatty)................... Environ 570 
GaLLia-Firm, — Le mystère de Durgha, grand drame 
d'aventures en 5 parties, tourné dans les Indes avec 
tous les animaux de la création. ....... ..... Environ 1.680 


Les Films ne seront pas présentés à nouveau. 
EEE 
Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 
Les Artistes Associés (United Artists) 

21, Faubourg du Temple 
Présentation du Mardi 25 Juillet 1922, à 10 heures 


Nazimova dans Maison de poupée, drame, d'après la 

Célèbre pièce d’Ibsen. Affiches, photos, notices...... . 1.800 
Le signe de Zorro, avec Douglas Fairbanks, réédition du 

ASÉN OUEN, de speed ER TT 


oo 
——_—_—_—_—aEEE————————_—_— 


Électric-Palace, 5, boulevard des Italiens. 


Etablissements L. Aubert 
124, Avenue de la République Tél. Roquette 73-31 et 73 39 
Présentation du Mardi 25 Juillet 1922, à 10 heures 30 
Livrable le 15 Septembre 
Lœw-Merro. — Le Paon, grande comédie dramatique 
avec Maë Murray....se.sesenire sise uso ues 


Ciné-Opéra, 8, Boulevard des Capucines 
Comptoir-Ciné-Location Gaumont 
28, rue des Alouettes Tél. Nord 51-13 
Présentation du Mardi %5 Juillet 1922,-à 10 h. 
Livrable le 28 Juillet 1922 


Gaumont-Actualités n° 30.:.....,................ 200 
Livrables le 15 Septembre 1922 

GaumonT. — Les ruines du palais de T'ibere plein air... 1.500 

SVENSKA-FILM. — Exclusivité Gaumont, — Son Fils, 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Films Cosmograph 
7, Faubourg Montmartre 
Présentation du Mercredi 26 Juillet 1922, à 2 h. (rez-de-chaussée) 


Gourse de taureaux en Espagne .... .... . .. Environ 600 
Ce film ayant fait l'objet d’une présentation spéciale ne sera 

pas représenté. 

L. DELLUC. — La femme de nulle part, drame sentimental 1.700 


EEEEEEEEEZEZEZEZEZEZ—Z—Z—Z—-——_—_. 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Films Erka 
38 bis, avenve de la République 
Présentation du Mercredi 26 Juillet 1922, à 2 h. (der étage) 


Tél. : Roquette 46-18 46 49 46:91 


Erka. — Album documentaire n° 14, Le transport des 
animaux sauvages, documentaire. ... .... . . . .... 150 
GoLpwyn. — Le boulanger n'a plus d'écus, comédie avec 
Madge Kennedy et Kenneth Harlan. Affiches, photos. 1 280 


GoLDWYN. — Frères ennemis, d'après le célèbre roman 
de Fox Junnor, avec Jack Pickford et Pauline Starke. 
AIChES;- PhOtOB AMENER LC EE Al 1.700 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Pathé-Consortium-Cinéma 
Service de Location : 67, faubourg Saint-Martin 
Présentation du Mercredi 26 Juillet 1922, à 9 h, 30 
PATHÉ-CONSORTIUM-CINÉMA. — L'Hérilière du Radjah, 
grand ciné-roman en 8 épisodes, adaptée par MM. Ch. 
Vayre et R. Florigni. Affiches photos par épisode 
Livrable le 8 Septembre 


Tél. Nord 68 54 


1er épisode : La bague de jade....... -...... Environ 750 
Livrable le 15 Septembre 1922 

2° épisode : Double guet-apens ............... Environ 600 
Livrable le 22 Septembre 1922 

3e épisode : Une robe de cent mille dollars... Environ 680 


Livrables le 8 Septembre 1922 à 
ParHÉ-ConsorTIum-CinéMa. — Ea Fille dit Milliardaire, 
comédie sentimentale en 4 parties. Aff., phot. Environ 1,460 


comique jouée par Charlie Chaplin (réédition). Aff. Env. 48) 
PATHÉ- CoNsorTiUM- CINÉMA. —  Pathé-Revue ne 55, 

documentaire, 1 affiche générale 120/160 ..... Environ 290 
PATH£-Consonrium-Cinéma. — Pathé-Journal, actualités 

mondiales 1 affiche générale 120/160.............-..:.. 


46 LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 
RO PT CL ERA LEE UE rs Cr dir me 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Établissements Georges Petit 


Présentation du Mercredi 26 Juillet 1922, à 4 h. (1« étage) 


L'Orang-outang, documentaire................. 
Pécheries sur les lacs au Japon, documentaire ....... : 235 
Edition RoBerrson-Cock. — Jusqu'à la mort, drame en 
5 parties, interprété par Sessue Hayakawa, dans le rôle 
auPbrince CIMTInBRANE EP RER E Presents £ 


Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 


Société Anonyme Française des Films Paramount 
63, Avenue des Champs-Elysées 
Présentation du Jeudi 27 Juillet 1922, à 10 heures 
PARAMOUNT. — Au fond de l'Océan, drame maritime, 
superbe production de Maurice Tourneur............. 


PARAMOUNT. — De Haven comedy, comédie comique …. 
PARAMOUNT. — Paramount-Magazine n° 48, documentaire 


Salon de Visions Cinégraphiques 
du Gaumont-Palace, 3, Place Clichy 
Présentation du Vendredi 28 Juillet 1922, à 2 h. 30 


Au pays des Elans, plein air et documentaire. ......... 

OUDING-CHESTER-FiLms. — Exclusivité Gaumont. — La 
Fille des ChifJonniers, grand succès populaire tiré de 
la célèbre pièce d’Anicet Bourgeois et Ferdinand Dugué. 
Mise en scène par Henri Desfontaines, grande produc- 
tion Gaumont. L'interprétation comprend : 
Mme Madeleine Guitty, rôle de la mère Moscou: 
M. Decœur, rôle de Bamboche; Mile Blanche Montel, 
rôle de Manette; Mile Eva Reynal, rôle de la divette 
Theresa; M. Gretillat, rôle de Dartes: MM. Rolla, 
Norman, Deneubourg, Saint-Ober et Clairius.......... 


Salle Marivaux, 15 Boulevard des Italiens 
Fox-Film-Location 
Téléph. : Trudaine 66-79, 66-80 
Téléph. : Trudaine 28-55 


17, rue Pigalle 9° 
21, rue Fontaine 9° 
Présentation spéciale du Samedi 29 Juillet 1922, à 9 h. 45 


PARIS-FILM-PRODUCTION. — Hors série. — L'Homme qui 
pleure, de Louis d'Hée, avec André Nox, Jennie Meris, 


Ch. de Rochefort et Henri Baudin... ................ 
Dudule marin, hors série comique avec Dudule (Clyde 
COOR) LR TE LM Te Re De ee na0e 


OR ! les hommes !/, comédie-vaudeville avec Eilleen Percy. 


Ciné Max-Linder, 24, boulevard Poissonnière. 


Cinématographes Harry 
158 ler, rue du Temple Tél. Archives 12-54 
Présentation du Samedi 29 Juillet 1922 
GaLLo-FizM. — Irène (réédition), comédie dramatique de 
Gaston Roudès, interprétée par MM. Schutz et Vibert, 
Mmes Emilienne Dux et Louise Colliney. Mise en scène 
C'ÉMÉTCE DUMONT AE VEN UNDER UN 


DReDiSOU ELA UMaTlE TOuge MR in 785 
10e épisode : Dans les bas fonds de San-Francisco..… 560 
Les beaux sites de France : Le Rhône et ses affluents... 290 


Jackie ! chauffeuse par amour, comédie humoristique 
interprétée par Miss Margarita Fisher................. 1.575 


28, boul. St-Denis, Paris. 


LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


- Petites - 
Annonces 


FRANC 
la ligne 


ACHAT ET VENTE DE MATÉRIEL 


CCASION : Guirlande lumineuse pour illu- 
mination, composée d’une double ligne 
de 45 mètres environ, 120 douilles montées. 
À vendre : (50 francs. Ecrire au EE 
PAT 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
Système de Fermeture breveté 5. G. D. G. 
PÉGHAIRE. 


43, Rue de Reuilly 2 PARIS (12°) 
Téléphone : DIDEROT 31-93 (25 à 34) 


> EX ae 1 ASION 
APPAREIL PATHÉ - ENSEIGNEMENT 


Complet avec deux résistances et six bobines 
de 400 mètres. Le tout en parfait état. 
Ecrire au Courrier. (20 à...) 


MAISON P. BROCHERIOU 


Bureaux : 137, rue Lafayette, PARIS 
Ateliers et Remisages 

89-91, Avenue Beauséjour, Le PARC St-MA UR 
Matériels pour tous spectacles, (cinémas, 

théâtres, cirques). < 
Fabrique de Fauteuils et Strapontins, 
Décors de Théâtre (neufs et occasion). 
Artistes Décorateurs attachés à la Maison. 
Groupes Electrogènes, marque C. L., (les 
mieux Compris pour le Cinéma) de 3 a 
15 HP. Demandez Notice. Joindre Timbre. 
AMP (14 à ..) 
PR PR 
GROUPES ÉLECTROGÈNES, DYNAMOS, 

… Moteurs électriques et à essence 

M.EYDELNANTH, Ing., 18, rue de Bruxelles, 
Paris. | (15 à...) 


A VENDRE six appareils à sous ‘ EUREK A ‘ | 


" en parfait état. Conditions avantageuses. 
S'adresser au Courrier. (51 à...) 


Re EN RAS EEE VS 
GRANDE MANUFA CTURE DE 


FAUTEUILS NE TRAITEZ RIEN 


POURQUOI ? 


Parce que du plus simple au plus riche ils sont, à qualité égale, 
50 pour cent LES MOINS CHERS 


Immense | 


Ê ous nos fauteuils 
production | 


sont garantis 


— Nombreuses références — 


FAUTEUILS dei: 8 59 STRAPONTINS 

Nora. — Aucune maison n’est dépositaire de notre fabrication et notre Strapontin extra- 
plat, B.S.G.D.G., ne possède que 3 centimètres d'épaisseur; il est unique en 
à toutes épreuves et n’a aucune ferrure 


il peut s'adapter à tout endroit. CHAISES DE = LOG ES velours 
| DÉCORS DE SCÈNE 


; 4, rue Traversière, à BILLANCOURT (Seine) ; 
Métro jusqu'à Auteuil et Tramway jusqu'au Pont Billancourt, 


construction; sa solidité est 


di Trois grandes | 


DOCKS  ARTISTIQUES 


69, Fg St-Martin, PARIS (10:). Tél. Nord 60-25, 
ACHAT, VENTE, LOCATION de tous 
matériels de salles et de projections, fau- 
teuils, postes complets, cabines, chalumeau. 
‘“L'Acétylox’’et fournitures; “L’'Irradiant LA 
poste à incandescence, etc., etc: Tickets et 
cartes de sortie. (4 à...) 


AUTEUILS à BASCULE de uis 10 fr, 
chaises pliantes en an meil Fu Den 
tout, fabrication irréprochable, Ga- 
tante 10: ane” BANULS fils, place dela 
Mairie, Alais (Gard). (31 à...) 


Strapontins, Bancs, Chaises 
FAUTEUILS, DÉCORS POUR SCÈNE 
Fabrication et prix défiant toute concurrence 


DELAPORTE, Constructeur 
21, Rue Chevreul, à PANTIN, (Seine) 
lram.: Bobigny-les-Halles et Bobigny-Opéra 
Are _ Manthent du ip AS 

ane. 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
N'ACHETEZ PAS avant d’avoir consulté... 


FLEURET & LADOUCE 
CORRE PU à SAINT-DIZIER (Haute-Marne) 


4 1 z un grand choix de modèles, 
der nie et cvs fabrication irrépro- | 
ares visibles à PARIS, chez Monsieur 
COCANDEAU, 127, Faub. du Temple, Métro : 
Belleville. Téléph. : Nord 34-75. (41 à. )| 
a ——————————— 

EU: par. prise vues profess. Pathé, | 

EE es sacs, boîtes, pieds platef., 
object., moteurs poste project, 90 amp., 
perfor., tireuse, transform. Cooper, ete, Prix 


17à 


sacrifié. 96, av. St-Ouen. Tél AS, Tan 


VENDRE appareil projection état de neuf, 
Den Amarlica, lanterne marchant 
à l'arc ou lampe incandescence de 2.000 à 
6.000 bougies. Moteur électrique 110 volts et 


sa résistance. Dispositif pour projection | 


2) 


(8 à...) 


SIÈGES DE BILLANCOURT 
sans voir nos 60 modèle 
ET RETENEZ BIEN | 
Nous rendre visite c'est traiter avec nous 
Les plus beaux 
Les plus solides 
Les meilleurs marchés 


usines impossible 


depuis 10 francs 


en saillie; 
32 francs 
x à 2 D es | 
EN TOUS GENRES y 

à A Téléph, : Auteuil 06-36 
(46 à...) 


Concurrence |. 


ÉCOLE 


son genre de | 


IRECTEURS! OPÉRATEURS 


me 


SPÉCIALITÉS de SIÈGES à BASCULE 


à partir de 7 fr. 50 
CHAISES DE LOGE à partir de 22 francs 
VENTE, ACHAT ET LOCATION 


Georges MARZO 


Maison fondée en 1860 
39, Rue des Terres-au-Curé, 


9, Villa Nieuport, PARIS (13°) 
(6 à...) 


ROUPES ÉLECTROGÈNES neufs et occa- 

sion. Renseignements ettarifs sur demande 
Fournitures générales pour salles de Bal et 
Cinémas. Tél. Nord 67-52. 66, rue de Bondy, 
Paris-10e, (28 à...): 


ACHAT ET VENTE DE FONDS 
2 —— 
A 1 Etabliss. démont., couv. métall., 

#“ Ms 700 places, absol. complet. Machine 
à vap. Appareils, Piano, etc. L'on vendrait 
le Baraquement séparément, Prix avanta- 
geux, Ecrire à BROCHERIOU, 137, rue 
Lafayette, Paris, (Timbre pour rép.) (24à...) 
NE PET EE QU M NN Peel 


pue acheteur d’un cinéma, même fermé, 
de préférence à Paris. W. L. au Courrier. 
(27-28-29-30) 

herche petit Ciné Théât., sans concur., avec 
café bal si possible. PAUL, au Courrier. 
(27-28-29) 


INÉMA situé dans importante ville de 

province, avec scène et agencement per- 
mettant faire du théâtre, deux beaux loge- 
ments pour directeur, à céder dans condi- 
tions très avantageuses, S'adresser à Mme 
WANDA, 12, Av. de Ja Grande-Armée, Paris. 
Es ET A A VA ES 


CINÉMA dans le Centre, 3 séances par se- 

maine, samedi et dimanche, 9 mois l'an- 
née. Bénéf. 16.000. Prix 30.000 avec 15.000 
compt. Ecrire A. R. au Courrier Cinémato- 
graphique, f _ (29) 


(29) 


DIVERS 
Les Conférences Métapsychiques de Mi Volf 


Vénus, la planète des Diamants, Saturne 
cn Me en dl ant en vente au Courrier, — 
Prix : 1,50. Par poste : 1,65. (20 à...) 
professionnelle des opérateurs 
cinématographistes de France. 
Cours de projection et de prise de vues. 


= | Tél: Nord 67-52. 66, rue de Bondy, Paris-10!. 
QE LE TR EN, AE 


qui cherchez le Succès, demnndez 
Notice C. gratis à G. GLORIA, . 
4, Place Saint-François, Nice (A.-M.) 
r (28-29-30) 


% pe QT? Ç® + ee + 
PETITES ANNONCES 
CE du Courrier . inématographique 1 4 
Pour se hi Capitaux 
Pour dendre ou acheter un Cinéma 
Pour tendre ou acheter du Matériel neuf 

ou d'occasion | 
Pour engager du Personnel 


Pour trouter un emploi 
: Il est indispensable d'employer les PETITES ANNONCES du Courrier Cinématographique 
des FRANC la ligne de 35 lettres ou signes. 


Remplissez le Bulletin ci-dessous, et adressez-le, accompagné du montant de l'annonce, au 


COURRIER GINÉMATOGRAPHIQUE, 28, Boulevatd Saint-Denis, PARIS | 


(SERVICE DES PETITES ANNONCES) 


ORDRE h: INSERTION 


Pad 


Veuillez publier dune le Courrier l’annonce ci-dessous : 


… dignes à un franc que je vous remets ciinclnsenun 


pm 2 SUCCÈS CERTAIN #4 | 


Le Gérant : Charles LE FRaper. Fe imp. du COURRIER, 26,/Rue du Delta — Tél.: Trud. 28-07 
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